
  
GYMNASE AUGUSTE PICCARD 

I. Forward Morges- non-datée 

L’AVIRON UN SPORT DE PASSION, CRÉATEUR DE LIENS AMICAUX ET FAMILIAUX 
À PARTIR D’ALBUMS PHOTOS DU FRCM ET DE RAMEURS 

TRAVAIL DE MATURITÉ 2023 
 
 
Sous la direction de  
M. André-Maurice Briand 

HISTOIRE PAR LES ALBUMS DE FAMILLE 
 
 
Sixtine Judith Marie Charbonnier  
Classe 3MS4 



Sixtine Charbonnier 3MS4 
 

 

L’AVIRON UN SPORT DE PASSION,  
CRÉATEUR DE LIENS AMICAUX ET FAMILIAUX 

À PARTIR D’ALBUMS PHOTOS DU FRCM ET DE RAMEURS 

 
« Comment vont les copines et les copains ? Et les amours ? » 
Ces simples questions sont régulièrement posées par notre entourage. Il est complexe de se 
rendre compte de l’importance des relations sociales dans la vie de chacun. Parfois même, n’est-
il pas plus intriguant de comprendre en quoi certaines relations d’amitiés ou d’amour engendre 
des sentiments plus forts dans certains milieux plutôt que d’autres ?  
Il arrive de rencontrer des sportifs passionnés qui feront vite comprendre que leurs amitiés au 
sein de leurs sports sont prioritaires dans leur vie.  
Quel rôle joue alors le sport dans les relations sociales et familiales ? 
 
Dans ce travail, il a été important de retracer succinctement l’histoire du temps libre et l’histoire 
du sport dit « moderne ». Comprendre l’impact qu’a eu la révolution industrielle sur les hommes 
et les femmes, comment la population a « dû » s’habituer et s’adapter à une vie professionnelle 
libérée de plus en plus de temps. Durant cette période, de plus en plus d’infrastructures de 
divertissements et de distractions ont été mises en place, les activités physiques ont pris une 
part de plus en plus importante dans le quotidien de la population entraînant la modernisation 
du sport populaire que nous connaissons actuellement. Ces éléments sont détaillés dans les 
chapitres 2 et 3. 
 
Afin d’apporter un regard plus fin sur ces sujets, l’histoire d’un petit club d’aviron du lac Leman 
a été étudiée dans ce travail ; l'histoire du Forward Rowing Club Morges (FRCM). Cette 
association sportive a dépassé le centenaire. Elle vit le jour poussée par l’envie de quelques 
amateurs de ce sport à proposer cette pratique au plus grand nombre. Son histoire est parallèle 
à l'évolution du sport et des loisirs en Suisse. L’évolution des résultats, l’agrandissement des 
locaux, le matériel, les effectifs grandissants en sont quelques révélateurs… 
L'effectif de ce club a cru avec le temps, le FRCM a parfois accueilli plusieurs générations d’une 
même famille. La confiance et la disponibilité de sept membres du club, issus de deux familles 
différentes, ont contribué grandement à une partie principale de ce projet, par une mise en 
commun de leurs albums photos et de leurs témoignages basés sur des interviews structurés. 
Chaque interview a entrainé des discussions passionnantes et des échanges dépassant même 
l’heure et demie. Grâce à ses témoignages détaillés, authentiques et sincères, une partie de la 
carrière de deux rameuses et cinq rameurs a pu être retracée. La confrontation de leurs 
témoignages, autour des sujets de la problématique de ce travail de maturité, a permis d’étayer 
l’impact qu’a eu ou a encore le sport dans leur vie et dans les relations qu’ils entretiennent entre 
eux. Ces éléments font l’objet des chapitres 4 et 5. 
 
Les faits historiques et les dates marquantes des premiers chapitres, concernant principalement 
l’histoire du sport et de l’aviron, et l’histoire du FRCM, ont été synthétisés sur un schéma, qui se 
trouve dans le chapitre 6 de ce projet.  
 
Le chapitre 7 revient enfin sur les hypothèses et la problématique de ce travail, qui a permis 
d’apporter une réponse à la question : « Quel rôle le sport joue-t-il dans les relations sociales et 
familiales, le destin d’un club, le Forward Rowing Club Morges, par des interviews et de ses 
archives ? »  
Mélange de recherches historiques, sociologiques et de témoignages, ce projet a mis en avant 
un club peu connu mais très important dans la vie de ses nombreux membres. 
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Chapitre 1 : Introduction - Souvenirs de famille. 
 
La vie m’a toujours paru trop courte. Pourtant, je n’ai que 17 ans et, me direz-vous, tellement de 
temps devant moi ! La mort peut me paraître proche, certes, mais c’est justement grâce à cette 
impression que le passé est un concept que je chéris par-dessus tout. Choisir un TM ne m’a pas été 
facile de prime abord, mais les trois mots de celui-ci sont un bon moyen pour moi de revenir un 
peu sur ce passé si important à mes yeux. Les « souvenirs » font partis de ce temps acquis et pour 
moi, tout souvenir doit être gardé précieusement, que ce soit en mémoire, en photo ou grâce aux 
écrits. De plus, je suis curieuse et ai constamment la tête remplie de questionnement. L'idée 
d'écrire un travail de maturité sur quelqu’un d’autre, sur des personnes en particulier a attisé ma 
curiosité. « Qui sont ses personnes ? Qu’ont-elles vécu ? » 
 
C’est avec beaucoup de gratitude que je lance mon projet ; raconter l’histoire de deux familles au 
sein du club d’aviron de Morges, connu sous le nom de « Forward Rowing Club Morges ». Pouvoir 
écrire sur ce club, sur certains de ses membres, est une tâche qui me plait car elle met en avant 
des idées me passionnant et qui me tiennent à cœur.  
Depuis petite mes parents me demandent de pratiquer une activité extra-scolaire, dans le 
domaine de l’art ou du sport. Ce qu’il faut avouer, c’est que dans mon cadre familial, je suis la 
seule à avoir toujours choisi des sports qui différaient du reste de ma famille - mes parents et ma 
sœur. Tous nageurs, me voilà tout d’abord artiste : danseuse classique, puis il y a de cela cinq 
années, je découvre l’aviron. J’entre en 2018 au Forward Rowing Club de Morges, ce fut un coup 
de foudre. Ce qui est impressionnant, c’est que cet attachement pour mon club, je n’ai jamais eu 
l’impression d'être la seule à le ressentir ; tous ces bénévoles, toute cette ambiance, tout ce 
soutien, … il me fallait donc pouvoir prouver et démontrer ce qui est possible de se produire au 
sein d’un club. Comprendre en quoi ce que nous ressentons, en pratiquant un sport et en se 
développant dans le cadre d’une association, tant d'émotions et d’attachement pour les 
personnes, pour le sport en lui-même, pour ses valeurs… 
Depuis bientôt 5 années, je côtoie chaque jour des personnes dont je ne suis pour certaines pas 
forcément très proche mais qui partagent ma passion pour l'aviron. Nous avons cet intérêt 
commun, pour lequel nous nous donnons corps et âme chaque jour, chaque mois, chaque saison. 
Je me suis énormément construite dans ce milieu au sein duquel j’ai pu dépasser mes limites, 
apprendre ce qu'était la vraie vie, le vrai bonheur comme la réelle souffrance.  
Dédier mon travail de maturité à mon club, le Forward Rowing Club de Morges dit FRCM, est le 
meilleur moyen pour moi de remercier cette école de vie et mieux comprendre les liens que l’on y 
crée, mais également, de comprendre une partie des raisons qui ont amené certains membres de 
cette association à être si proche. Je souhaite pouvoir offrir un ouvrage, un album de famille, nous 
permettant d’apprécier encore plus tous ces moments exceptionnels que nous partageons. Cette 
idée m’est premièrement venue de l’enseignant m'accompagnant dans cette aventure qu’est le 
travail de maturité, M. Briand. Je me suis rendue compte à cet instant que je ne connaissais pas 
assez mon club. Son histoire m'était inconnue, seuls quelques anciens rameurs avaient pu m’en 
parler. De même que l’histoire du sport dont je ne connaissais que peu de faits. Ce travail me 
permettra de comprendre comment il y a un siècle, l’aviron était réservé aux personnes les plus 
athlétiques et ayant les moyens financiers pour pouvoir ramer, et comment aujourd’hui ce sport 
est ouvert à toutes et à tous. Quelle est la raison pour laquelle tant de personnes veulent ou ont 
voulu occuper leur temps libre avec le sport de loisir ou de compétition ? Comment a évolué le 
FRCM en parallèle à l’évolution des sports modernes ? Comment la petite ville de Morges a 
accueilli ce club premièrement bénévole et qui a pu et su s'agrandir ? Qu’est ce qui amène encore 
des jeunes du XXIème siècle à pratiquer l’aviron, sport vu parfois comme démodé ? Quels sont les 
facteurs qui font de nous des gens si proches, qu’est ce qui nous pousse à autant nous soutenir 
même en ayant plus ou moins de lien affectif ? 
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C’est à ce moment que je me suis posé cette problématique : 
 
« Quel rôle le sport joue-t-il dans les relations sociales et familiales, le destin d’un club, le Forward 
Rowing Club Morges, par des interviews et de ses archives ?» 
 
De nos jours, le sport fait partie du quotidien de la majorité de personnes résidant en Suisse. Ce 
ne fut pas toujours le cas, et c’est pour cela que développer ce thème est favorable à la résolution 
de ma problématique. Voilà donc quelques hypothèses afin de pouvoir me lancer dans le début 
de mes recherches : 
 
1. La libération du temps personnel amène au développement des loisirs et du sport. 

 
2. Le sport n’est pas qu’une activité individuelle permettant le développement du corps et de 

l’esprit mais surtout un moteur dans la socialisation des personnes. 
 
3. L’aviron est un sport de passion, créateur de liens familiaux et amicaux. 

 

Dans ce travail, je parlerai premièrement de l’histoire du temps libre, comment les gens ont 
accédé au temps libre, comment ils ont occupé ce temps à disposition et comment le sport a alors 
été un élément majeur des occupations de tout un chacun. Il me faudra détailler l’histoire du sport 
moderne, comme nous le connaissons de nos jours, et les raisons de son importance dans nos 
sociétés. Après cela, l'histoire du Forward Rowing Club de Morges, son évolution, ses traditions et 
sa vie d’association. Ce chapitre me permettra de revenir sur d'anciens rameurs et anciennes 
rameuses -certains et certaines ramant encore- qui ont encore un lien, plus ou moins direct, avec 
le club aujourd'hui.  Je présenterai deux familles, comparerai les différences et les similitudes de 
leurs évolutions respectives et montrerai leur implication dans le club. 

C’est à l’aide de diverses sources historiques que je pourrai vérifier ces hypothèses tout long de 
mon travail, telles que de nombreuses sources littéraires sur la société du XIXème siècle jusqu’au 
XXIème, une de mes sources principales étant le livre « Sport et civilisation, la violence maitrisée » 
de Norbert Elias et Eric Dunning, ainsi que des archives diverses -photos, livres, …- du FRCM. 
Cette association étant de taille modeste, il me sera parfois difficile de trouver une vraie authenticité 
dans le peu d’archives à ma disposition. Mon travail va donc pouvoir se construire plus en détail à 
l’aide de photos et d’albums de familles appartenant à diverses familles du club et grâce à leurs 
témoignages. 
 
C’est grâce aux photos exposées dans le club, aux albums personnels de certaines familles et aux 
archives que je vais pouvoir illustrer l’histoire du temps libre mais aussi l'histoire du FRCM. 
Pour mettre en évidence mes propos, un schéma relatera les grands moments de ce club mais 
aussi les événements ayant influencé la société, le temps libre et les individus et, par la même 
occasion, l’aviron. Il sera l'élément principal me permettant de faire ma défense orale, qui conclura 
cette grande aventure, en 3e année de maturité. 
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Chapitre 2 : L’histoire du temps libre 
 
Le temps libre est une idée floue et variable. Il n’en est pas moins que le temps libre auquel la 
société du XXIème siècle a droit n’a pas toujours été aussi important, que ce soit dans sa durée et ses 
horizons. Le temps libre a toujours existé mais n'était pas démocratisé ; socialement parlant, les 
classes moyennes et inférieures se devaient de travailler tandis que la classe haute ne s’obligeait 
pas à autant d’acharnement professionnel et pouvait se permettre un certain divertissement. 

 
Définition et contexte 
 

Le temps libre, c’est premièrement une notion de durée : "Congé, temps en dehors des heures de 
travail" : voici la définition donnée par l’internaute1. Mais il est intéressant de se pencher aussi sur 
l’aspect utile de ce temps libéré. Au premier abord, le temps libre est considéré comme une forme 
de « liberté professionnelle » et moins « personnelle ». Le temps libre que l’on nomme 
comme l« professionnel » est le temps à disposition en dehors d’activités professionnelles. Tandis 
que le temps libre « personnel » est le temps à disposition en dehors des contraintes personnelles  
(telles que les tâches ménagères). Un des points de départ important à aborder est la 
démocratisation du temps libre et la Revolution Industrielle. Elle renforce l’urbanisation et introduit 
la société de travail. L’Angleterre, du XIXème siècle, a une certaine longueur d’avance sur le reste du 
monde. Elle est le « bassin » de cette révolution ; l’Angleterre se transforme. D’un pays de petites 
villes et d’industries primitives, peuplée d’une majorité rurale, elle devient un pays urbain, 
d’immenses industries et d’une capitale de deux millions et demi d’habitants, … elle se « mondialise 
», les liens entre pays se renforcent ; elle commence à inspirer de plus en plus d’autres pays, 
particulièrement en Europe, à se « révolutionner ». L’Europe continentale, le Nord de la France ou 
encore la Belgique, connaît très rapidement une révolution similaire, cela au début du XIXème siècle2. 
Une sorte de nouvelle intelligence se crée ; c’est une révolution dans beaucoup de secteur entre 
politique, philosophie et industrialisation3. De ce fait, l’expansion de l’industrie va créer de la main 
d'œuvre. Malheureusement, la perception des classes sociales change ; on commence à voir un 
renforcement dans l'écart des richesses et la qualité de vie qui s’en suit. Face à une augmentation 
extrême de la population3, le développement du commerce à grande échelle et les besoins de 
chacun pour survivre, la main d'œuvre ne va être régie par quasiment aucune loi aux services des 
salariés, de leur santé et de leur sécurité. Le travail devient dangereux ; on fait travailler des mineurs 
et même des enfants en bas âges, les conditions sont désastreuses, tant matériellement parlant 
qu’au niveau de l’atmosphère et des heures imposées de manière abusive4. 
 
La révolution industrielle augmente le travail, en nombres d’heures et en intensité. Les ouvriers 
s’acharnent à gagner le strict minimum pour leur survie, allant jusqu’à plus de 13 heures par jour, 
pour pouvoir nourrir et loger leurs familles. L'éducation scolaire des jeunes est pour la plupart 
d’entre eux, inexistante ; on travaille comme les parents. Sarah Gooder a 8 ans quand elle explique 
« [Je vais au puit] à quatre heures, parfois trois heures et demie du matin et j’en sors à dix-sept 
heures et demie5. ». A cette époque, le temps libre personnel n’existe presque pas ou peu car le 
temps en dehors du travail laisse la place aux contraintes familiales, aux heures de sommeil… Le 
temps libre personnel est minime voire inexistant pour certaines personnes. Les loisirs ne sont que 
restreints ; on va occasionnellement boire dans des bars ou visiter ses voisins ou participer à des  

 
1 Revue d'histoire culturelle XVIIIe – XXIe siècles, Les usages du temps libre, 2021 
2 La révolution industrielle- Jean-Pierre Rioux 
3  La Situation des classes laborieuses en Angleterre- Friedrich Engels 
4 Enquête de la commission des Mines en France 1842- témoignage d’une fillette de 11 ans 
5 Les débuts de l’industrie- Frances Lawton 

https://revues.mshparisnord.fr/rhc/index.php?id=593
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III. Camping au bord du Türlersee dans le Reppischtal, mai 1964 © KEYSTONE/Photopress. 
 

  

II. Embouteillage près de Montlhéry vers 1960. Crédit Roger-Viollet 
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célébrations et fêtes religieuses6. La majorité de la population ne bénéficie d’aucun accès aux 
divertissements quotidiennement, ou ne serait-ce que ponctuellement. De plus, les loisirs sont 
coûteux, comme sortir au bar, s’inscrire dans des clubs ou avoir une pratique sportive et ne sont pas 
non plus ouverts à tous (il n’est pas rare de devoir être parrainé pour rentrer dans des clubs). La 
bourgeoisie peut se permettre des occupations extra-professionnelles contrairement aux ouvriers et 
paysans. La grande conquête du temps libre trouve son essor au XXème siècle mais ne cesse de croître 
avec le temps. En France, au XXème siècle, plusieurs lois du travail vont permettre la libération du 
temps. Premièrement, une limite de la durée journalière de travail est définie, puis s’en suit une 
limite hebdomadaire, la loi des 40 heures en juin 19367.  
 

Les premiers congés payés et leur raison d’être. 
 
Les premiers congés payés, un combat qui fut long et difficile8, et la durée annuelle du travail sont 
aussi des éléments progressistes en faveur du temps libre. C’est alors que la population a gagné 30 
minutes de temps libre par jour en 15 ans. Les Français sont à présent dotés d’une moyenne de 4h 
de temps libéré professionnellement par jour9. En Suisse, c’est dans les années vingt que les ouvriers 
auront enfin le « Droit au repos », principe imposé par le mouvement ouvrier. Certains continuent de 
travailler plus de 10 heures par jour, même le samedi, jusque dans les années 30. Certains travailleurs 
ne comprennent pas directement qu’il est possible d'être payé à ne rien faire pendant 15 jours, 
lorsque les congés payés font leurs apparitions10. 

 
On oublie parfois d’ailleurs les raisons de la mise en place de certains congés. Non pas pourquoi ils 
sont accordés mais surtout pourquoi sont-ils définis à tel ou tel moment de l'année. Si l’on regarde 
de manière générale l’organisation du temps libre dans les pays européens, comme la France ou la 
Suisse, les congés sont aménagés « selon l’Eglise, L’Etat, l'école, la morale et le travail »11. Vendredi 
Saint, jour congé, est une raison religieuse, comme Pâques, Noël, … Le dimanche libre aussi. Tous 
ces congés ont été instaurés de telle manière pour des raisons parfaitement politiques et 
sociétales12. Jusqu’au XIXème siècle, les vacances n’existent pas encore, les seuls congés accordés 
sont donc des fêtes religieuses. 
Cependant, le quotidien dépend de chaque personne, les professions, la santé, le cadre familial… 
Le temps libéré n’est par ailleurs aucunement constant tout au long de la vie. Durant l’enfance, le 
temps libre est relativement plus présent que dans la vie adulte. Les journées de travail sont 
relativement plus longues que pour un enfant qui va à l'école et en majorité, le temps de travail ne 
fait que croître jusqu'à la retraite, période qui permettra de bénéficier alors de beaucoup plus de 
temps libre. Selon Evelyne Jardin dans son article « Loisirs. Le temps libre une conquête du XXème 
siècle »13, les étudiants et retraités auraient, en 2001, un temps de loisir d’environ 6 à 8 heures en 
moyenne par jour14. 
On remarque d’ailleurs que la gestion du temps libre évolue énormément et ceci depuis le début de 
cette conquête ; « l’allongement considérable de la vie humaine »15, la mondialisation des échanges 
et voyages, le développement de la société, les changements de mœurs ou encore « l'entrée massive 
[des femmes] dans le monde du travail »16. Ces facteurs on fait évoluer la durée du temps libre 
mais aussi la manière dont on le gère ; les occupations qui permettent de combler ce temps libéré. 

 

 
6 Documentaire La conquête du temps libre 
7 Loisirs. Le temps libre, une conquête du XXe siècle, Evelyne Jardin, Sciences humaines, 2001 
8  Documentaire La conquête du temps libre, Alex Mayenfisch, 1992 

9 Loisirs. Le temps libre, une conquête du XXe siècle, Evelyne Jardin, Sciences humaines, 2001 
10 Documentaire La conquête du temps libre, Alex Mayenfisch, 1992 
11 Revue d'histoire culturelle XVIIIe – XXIe siècles, Les usages du temps libre, 2021 
12 Revue d'histoire culturelle XVIIIe – XXIe siècles, Les usages du temps libre, 2021 
13 Loisirs. Le temps libre, une conquête du XXe siècle, Evelyne Jardin, Sciences humaines, 2001 
14 Loisirs. Le temps libre, une conquête du XXe siècle, Evelyne Jardin, Sciences humaines, 2001l 
15 Cairn info, La démocratisation de la culture du temps libre, Jean Viard, 2015 
16 Cairn info, La démocratisation de la culture du temps libre, Jean Viard, 2015 

https://revues.mshparisnord.fr/rhc/index.php?id=593
https://revues.mshparisnord.fr/rhc/index.php?id=593
https://www.scienceshumaines.com/loisirs-le-temps-libre-une-conquete-du-xxe-siecle_fr_12402.html
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IV. Hiver 63, Archives RTS, 28 janvier 1963 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
V. Petite histoire des grandes vacances (par Victor Mollet, ADEKWA Avocats Lille) 
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Tous ces changements dans le monde ont en quelque sorte cassé un modèle considéré 
comme « idéal ». L'évolution du travail et celle du temps libéré suivent en réalité l'évolution humaine 
et des sociétés17. 
 

La gestion du temps libre et l’arrivée des activités de loisir.  
 
C’est ainsi qu’apparait un point important sur l’histoire du temps libre: sa gestion. Comment les 
divertissements, les loisirs et autres activités pour combler son temps libre sont-ils choisis ? 
Comment ont-ils évolué ? Si l’on revient sur la naissance des loisirs « pour tous », les ouvriers du 
XIXème et XXème siècles se restreignaient premièrement à des loisirs peu coûteux et accessibles 
géographiquement; on va au bar d’en face, on s’occupe avec les voisins, on s’occupe dans le jardin 
pour être actif tout en faisant une activité plaisante… La vie est assez individuelle ; les gens vivent 
en famille, ne se rencontrent que peu ou en cercle très restreint. La vie collective et le partage sont 
des luxes que seules des personnes haut placées et de classes sociales aisées vivent déjà et cela 
depuis de longues dates. Le divertissement est un élément essentiel de la vie et particulièrement 
dans des familles riches pouvant se permettre de ne pas travailler ou très peu. Par exemple, les rois 
et leur cour qui trouvaient occupations dans les spectacles, les bals, la chasse, … cela déjà au 
Moyen-Âge et même encore bien avant. La définition du temps libre est concrète comme indiqué 
précédemment dans ce chapitre ; « Congé, temps en dehors des heures de travail »18. Pourtant de 
nos jours, la plupart des gens ne pourrait pas considérer les tâches ménagères comme étant du 
temps libre, car le temps libre s’est normalisé comme étant un temps de loisirs. C’est un temps que 
la majorité des gens va utiliser pour des activités ludiques, pour se reposer, prendre du temps pour 
soi… 
 
Dans l’ouvrage Sport et civilisation de Norbert Elias et Eric Dunning19, On trouve une « classification 
préliminaire »20 des « activités du temps libre »21, qui vont permettre de mieux mettre en valeur 
cette répartition des activités de chacun.  
 
1. « Travail privé et gestion familiale »22. 

 Cette catégorie accueille des activités parfois peu appréciées car elles peuvent être difficiles. 
Elles représentent cependant une grande partie du temps libre chez un individu.  On y trouve 
les « activités de la maison »23 ; se loger, les activités financières comme les achats, les 
transactions financières, … La vie de famille en fait partie ; « la gestion des enfants, la stratégie 
familiales, dont les querelles familiales »24 et les tâches requises en lien. Ce sont des activités 
pour la plupart dites routinières et ne sont pas considérées comme des loisirs. 

 
2. « Repos »25. 

« S’assoir, fumer, tricoter, rêvasser, bricoler dans la maison, ne rien faire de particulier et surtout 
dormir appartiennent à cette classe d’activités »26. D’une certaine manière, ces activités 
peuvent être considérées comme loisirs car elles font partie du bien-être des individus.  Elles 
différent cependant d’activités de loisirs comme le sport ou l’art. 
 

 
17 Cairn info, La démocratisation de la culture du temps libre, Jean Viard, 2015 
18 L’internaute, Dictionnaire français, 2021 
19 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
20 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
21 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
22 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
23 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
24 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
25 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
26 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
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3. « Soins accordés aux besoins biologiques »27. 
Ces activités-ci peuvent paraître anodines bien que nécessaire.  « Manger et boire tout aussi 
bien que déféquer, faire l’amour, dormir. »28 sont vitales, et ces activités prennent une majeure 
partie de notre temps. Ce sont des besoins réguliers qu’il faut satisfaire. De plus, ces activités 
n’appartiennent pas qu’à cette classe sachant qu’elles peuvent intervenir, directement ou 
indirectement, sur le « repos » et la « sociabilité ». Ils sont très proches des activités 
mimétiques- discutées en point 5- car ces besoins permettent aux personnes de ressentir du 
plaisir en les satisfaisant, encore plus si on sort du cadre routinier, « comme aller restaurant »29. 
 

4. « La sociabilité »30. 
La sociabilité est ici amenée comme une activité. Bien qu’elle soit agréable pour beaucoup, la 
vie sociale demande une énergie considérable.  Dans cette classe se trouvent les activités liées 
au travail, sortir au restaurant, parler à ses voisins, voir ses amis… Ces activités tournent dans 
plusieurs secteurs, formels ou informels, et sont appréhendées de manières différentes selon 
chacun. Ce domaine est plus agréable chez quelqu’un d’extravertie et est sûrement plus présent 
aussi dans la routine de ces personnes. 
 

5. « La classe des activités ou des jeux mimétiques »31. 
Cette dernière classe est celle sur laquelle sera développé principalement ce chapitre. Ce sont 
des activités très diverses mais qui ont une base commune. Ce sont les principales activités 
considérées comme « activités de loisir »32. « Parmi elles, il y a le théâtre ou le concert, les 
courses ou le cinéma, la chasse, la pêche, le bridge, l’alpinisme, le jeu, la danse et la télévision » 
33. Ce ne sont pas des activités de travail, ce sont des activités « ressenties comme fortement 
agréables » que ce soit en acteur ou en spectateur. Certaines d’entre elles peuvent bien 
évidemment changer de classes pour devenir des activités professionnelles, elles ne font plus 
parties de la classe « mimétique ». Bien évidemment, le sport fait partie de ces activités. Elles 
ont « la fonction d’antidote contre les activités routinières de la vie »34. Ces activités font en 
général partie de ce que préfère un individu ; cet aspect-là sera discuté dans le chapitre 3. 
 

Cette classification est d’autant plus développée dans l’ouvrage, mais ne sera pas plus détaillée 
dans ce chapitre. Ce qui est important et intéressant, c’est que l’on remarque que plusieurs activités 
surviennent régulièrement – si ce n’est pas quotidiennement - dans nos vies. On comprend donc le 
fait que certaines personnes n’aient pas de place pour les activités extra-professionnelles, telles 
que celles de la « classes des activités ou des jeux mimétiques »35. Même s'il est possible de pouvoir 
s’accorder quotidiennement un peu de toutes ces catégories, certaines sont plus contraignantes ou 
importantes que d’autres. « Les soins accordés aux besoins biologiques »36 sont pour certains 
vitaux, comme manger.  Cette catégorie occupe donc une place importante au sein de la journée, 
tout comme « le travail privé et gestion familiale »37. Les activités mises donc de côté sont 
particulièrement le « Repos » et les activités dites « mimétiques ». Étant donné que les activités de 
repos sont parfois plus brèves que les activités mimétiques, il est fortement possible qu’une activité 
mimétique soit mise à l'écart, c’est donc pour cela que certaines personnes ne peuvent s’accorder 
du temps pour une activité de sport ou d’art. De plus, le travail est plus important, aux yeux de 
beaucoup dans la société, que les loisirs ; « Le travail […] occupe un rang élevé en tant que devoir

 
27 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
28 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
29 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
30 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
31 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
32 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
33 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
34 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
35 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
36 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
37 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 



Sixtine Charbonnier 3MS4 

 

15 

  



Sixtine Charbonnier 3MS4 

 

16 

moral et fin en soi ; les loisirs, un rang inférieur en tant que forme d’oisiveté et de complaisance »38, 
il est donc préférable de privilégier le travail aux loisirs, même s'il est « fondamentalement opposé 
au plaisir »39 contrairement aux loisirs. De ce point de vue du travail avant les loisirs, on remarque 
que ce qui a pu mettre en avant l’importance d’avoir des activités extra-professionnelles est que 
celles-ci « [améliorent] la capacité des individus à travailler »40 cela dû au bien fait satisfaisant 
qu’elles apportent41. 
 
Le temps libre amène à l'avènement des loisirs, à partir de la moitié du XIXème siècle jusque dans 
les années soixante. Les loisirs continuent encore de nos jours à évoluer et à se « démocratiser » 
encore plus42. Ce temps libre est porteur d’une morale, c’est une réelle industrie, un vrai changement 
social. On passe à une vision de vie collective qui pousse aux rencontres ou aussi au développement 
personnel. L’augmentation du temps libéré et l’avènement des loisirs est un souffle énorme pour 
les individus, qui vont pouvoir profiter pleinement de leurs familles, se faire des amis et prendre du 
temps pour eux. Malheureusement on peut aussi dégager des points négatifs de cette grande 
nouveauté du XIXème et XXème siècles ; c’est le début d’une fracture sociale. On remarque alors une 
grande division des genres, une séparation entre les individualités et une manière de voir la vie qui 
change ; une mode et un « bon moyen » de lancer la « chasse » à l'appartenance et l’acceptation43. 
Comme exemple, la revue d’histoire culturelle dit que « […] non seulement hommes et femmes n’ont 
pas le même accès au temps libre, mais le rapport au temps libre, investi de rapports de pouvoir, 
pèse dans la construction et la perpétuation de la binarité de genre... ». Séparation des genres mais 
aussi des individus ; si l’on se concentre sur les richesses de chacun, une personne de classe aisée 
ne fera pas forcément les mêmes activités qu’une personne ayant peu d’argent, dû au fait que les 
dépenses possibles seront différentes selon chaque budget. On distingue donc qui est riche ou ne 
l’est pas et on cristallise les différences entre les différentes catégories sociales. Les « classes 
sociales » restent de ce fait entre elles ce qui marque encore plus les écarts. C'est une énorme 
fracture sociale. Pourtant, certains témoignent d’un grand changement du côté des jeunes grâce à 
la scolarité obligatoire, sortant les enfants du monde du travail : « on ne distingue plus un gosse de 
riche d’un gosse de pauvre »44. On peut relever aussi qu’à une certaine époque, l’aristocratie ou 
toutes autres classes dites « nobles » subissent une forme de temps « vide » c’est-à-dire qu’ils ne se 
reposent pas hors-travail mais s’ennuient. Le farniente n’est pas forcément pour tous un moyen de 
détente contrairement à la classe ouvrière qui est justement à la recherche de repos. On distingue 
donc de vraies différences sur les envies de combler ce temps libre. Le temps libre a rapproché les 
gens, aussi bien qu’il les a séparés45.  Cette séparation se distingue particulièrement sur le type de 
logement des individus, les vêtements, l’alimentation, l'éducation mais aussi les distractions, et 
donc les divertissements46. 

 
Un autre exemple de séparation est celui de la famille. Dès la révolution industrielle et paysanne, on 
peut voir, comme le décrit très bien Emile Zola, des familles de miniers travailler tous ensemble ; 
femmes, hommes et enfants de tous genres47. De même du côté des familles paysannes qui ont besoin 
d’une main d'œuvre considérable pour pouvoir vivre, donc se nourrir et vendre à autrui. « La famille 

  

 
38 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
39 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
40 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
41 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
42 Loisirs. Le temps libre, une conquête du XXe siècle, Evelyne Jardin, Sciences humaines, 2001 
43 Revue d'histoire culturelle XVIIIe – XXIe siècles, Les usages du temps libre, 2021 
44 Documentaire La conquête du temps libre, Alex Mayenfisch, 1992 
45 Revue d'histoire culturelle XVIIIe – XXIe siècles, Les usages du temps libre, 2021 
46 Que sais-je, les classes sociales, Pierre Laroque 
47 Germinal, Emile Zola, 1885 

https://revues.mshparisnord.fr/rhc/index.php?id=593
https://revues.mshparisnord.fr/rhc/index.php?id=593
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VI. Fribourg, Bains du Boulevard (quartier de l’Alt) à l’heure des hommes (haut) et des femmes 
(bas), vers 1900 – 1918. 
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est par elle-même un obstacle à la mobilité sociale »48, car elle maintient ses membres au sein d’un 
même foyer, de traditions communes, d’habitude et de « relations anciennement établies »49. 
Cependant, à la suite des lois sur le travail des mineurs, les enfants se distancent de la famille, 
l'école devenant obligatoire. On sort de la maison pour faire des activités où l’on croise d’autres 
personnes. Cela change alors la façon d'appréhender et d’occuper son temps libre. C’est au cours 
du XXème siècle que les loisirs vont énormément se diversifier. Les congés payés en Suisse 
amèneront d’abord les gens à pratiquer des activités en plein air. On profite donc du soleil, de 
l’eau, de la montagne50… Entre 1880 et 1930, les sports ou autres activités « d'hygiène » se 
transforment aussi en activités ludiques. Aller à la piscine n’est, par exemple, plus juste un moyen 
de s’entretenir, de garder la forme, mais un divertissement, un moment de rencontre, de plaisir et 
de loisirs, pour que l’on se détende et prenne des « Bains de soleil51». Le « culte du corps sain » 
commence à se répandre à l’ensemble des classes sociales. C’est en 1935 que des chômeurs, ayant 
vécu la chute économique de Lausanne après le krach boursier de Wall Street en 1929, construisent 
la piscine de Bellerive. C’est un signe fort d’effort collectif au bénéfice de la collectivité ; une 
construction ensemble pour un lieu de partage. On voit aussi naître les premières associations ; les 
gens se rassemblent pour partager des moments, les enfants pour oublier aussi la situation dans 
laquelle leurs parents sont financièrement, et créent des « clubs ». Le sport n’est donc plus réservé 
qu’aux gens aisés. Il est vrai que ceux-ci restent tout de mêmes pas toujours abordables selon 
l’activité pratiquée. La course à pied ne nécessite rien d’autre qu’une paire de chaussures tandis 
que la pratique de l’aviron ou l'équitation nécessite du matériel coûteux. 
 
La démocratisation des vacances va également permettre aux familles de partir, de voyager, ce qui 
aura un impact fort sur les activités pratiquées et les déplacements. Les activités et les habitudes 
changent, car les gens vont profiter de ces vacances, luxe auquel les classes laborieuses pouvaient 
uniquement rêver avant l’arrivée des congés payés. « Seuls quelques privilégiés [goûtaient] aux 
joies du Dolce Farniente ». Ce Dolce Farniente, c’est au bord de la mer par exemple que certaines 
familles vont enfin pouvoir le vivre. L’aspect de profiter de son temps dans la nature est donc 
toujours très présent. On se ressource, on sort de la ville. Les gens en profitent pour monter à la 
montagne avec le strict nécessaire. Les gens se sentent beaucoup plus libres et cela leur parait « 
phénoménal ». Les loisirs aussi sont complètement nouveaux et il faut que les travailleurs 
acceptent d’avoir droit aussi à des occupations auxquelles seules les classes hautes avaient 
jusqu’alors accès. Premièrement, les gens osent peu partir en vacances. C’est au bout de quelques 
années que les travailleurs se font vraiment à l’idée de ces vacances « qu’on leur offre » et qu’ils 
pourront enfin s’autoriser à partir en voyage52. La démocratisation des vacances a donc également 
changé l’occupation de certains territoires avec le tourisme et donc une nouvelle perception des 
distances et de l'espace des vacances. Les puissances publiques prennent de plus en plus en 
compte ces nouvelles pratiques et mettent en place avec des statistiques plus régulières, amenant 
donc un nouveau cadre d'étude : l'étude des loisirs, dans le but de pouvoir multiplier leur offre et 
profiter de cette nouvelle manne économique53. 
 
Nous remarquons alors à quel point les activités de loisirs, dites de plaisance, sont très récentes et 
encore peu familières à certaines personnes. On parle ici des vacances, des week-ends, des 
activités associatives, créatives ou physiques, etc.  C’est justement garce à ce chapitre qui nous 
donne une vue globale du temps libéré que nous allons pouvoir approfondir au mieux les activités 
d'exercices physiques, plus communément nommé sport. 

  

 
48 Que sais-je, les classes sociales, Pierre Laroque 
49 Que sais-je, les classes sociales, Pierre Laroque 
50 Documentaire La conquête du temps libre, Alex Mayenfisch, 1992 
51 Revue d'histoire culturelle XVIIIe – XXIe siècles, Les usages du temps libre, 2021 
52 Documentaire La conquête du temps libre, Alex Mayenfisch, 1992 
53 Revue d'histoire culturelle XVIIIe – XXIe siècles, Les usages du temps libre, 2021 

https://revues.mshparisnord.fr/rhc/index.php?id=593
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Chapitre 3 : Le développement du sport 
 

Définir le sport est une tâche extrêmement compliquée. Beaucoup de gens décrivent le sport de 
façons différentes, cela dépend donc beaucoup de la perception de chacun. Pour certains, les jeux 
olympiques sont une représentation de tous les sports. Mais la danse, non représentée durant les 
épreuves olympiques, est-elle donc un sport ou un art ? Est-ce qu’une activité physique paraissant 
peu fatigante physiquement peut être considérée un sport ? Le sport automobile est-il vraiment 
un sport ? Quid du e-sport ? 
Dans ce chapitre, il sera intéressant de s’arrêter dans un premier temps sur l’histoire du sport de 
façon globale. Dans un second temps, nous essaierons de donner une définition de ce qu’est un 
sport moderne (ou sport civilisé) pour ensuite pouvoir montrer en quoi la population contemporaine 
pratique du sport et en quoi est-il devenu une des activités principales des passe-temps 
communs, de l’occupation de son temps libre. 

 

Définition et historique 
 

Pour parler du développement du sport dans le monde, il est important de commencer par 
l’histoire des sports modernes. Il est très difficile de donner une date précise de l’arrivée des 
sports car des activités physiques ont toujours été plus ou moins exercées depuis l’antiquité. 
Nombreux sont ceux qui associent la naissance du sport à l’Angleterre, considérée comme le 
berceau / l’origine du développement de celui-ci. Cependant, on aura beau vouloir expliquer que 
le sport est né et s’est développé en Angleterre, les étapes antérieures à la naissance des sports 
ne donnent pas de preuves concrètes. Ce que l’on peut nommer comme étant la naissance du 
sport en Angleterre est en fait la naissance du sport moderne ou sport « civilisé », non pas des 
activités physiques générales. C’est un modèle qui subsiste encore et qui a permis de créer les 
sports que l’on connaît au XXIème siècle. Le sport n’a pas évolué seul, il s’est modernisé en parallèle 
de la société. Il a évolué en fonction des changements politiques, sociaux, de développement, 
des changements de sensibilité et aussi de la personnalité des individus. Depuis l’Antiquité en 
passant par le Moyen Âge, beaucoup d’activités physiques furent pratiquées, majoritairement 
par une élite, qui ne travaillaient pas, et donc se divertissaient54. Dans l’Antiquité, les combats 
de gladiateurs pouvaient s’apparenter à du sport, cependant ils ne sont pas considérés comme 
faisant partie des sports modernes. Les sports modernes sont pratiqués par beaucoup de gens 
de classes ou de sexes différents ; si on regarde dans l’Antiquité, les gladiateurs étaient en 
majorité des esclaves55, des gens exclus et des animaux, et ces combats se pratiquaient dans 
une grande violence sachant qu’ils se finissaient parfois par des morts, aspect intoléré dans les 
sports civilisés. Voici une des grandes raisons pour lesquelles nous ne considérons pas les 
divertissements d’époque comme des sports civilisés ; on pourrait en tant que « public 
contemporain […] les juger intolérables et monstrueux »56. Il n’est guère agréable au XXIème siècle 
de se divertir en regardant des pendaisons publiques ou des chats se faire brûler vifs dans des 
paniers. Au Moyen Âge, on retrouve tout de même des ancêtres de sports communs de nos jours 
qui ne nous paraissent guère « barbares ». Un des exemples les plus communs est « le jeu de 
paume » vu comme l’ancêtre du tennis, jeu inventé au XIIIe siècle par quelques moines ayant la 
volonté de faire un peu d’exercice. Beaucoup de sports pratiqués de nos jours sont d’anciens 
divertissements qui ont évolué de façon à satisfaire et correspondre aux exigences d’un public 
contemporain57. La chasse peut aussi être considérée comme un ancêtre du sport moderne, et 
est, comme beaucoup d’autre divertissement, réservée à des personnes nobles ou bourgeoise. La 
chasse fut avant tout un besoin vital chez l’humain, pour pouvoir se nourrir tout comme l'élevage. 

 
54 TURCOT Laurent, Sport et loisirs-une histoire des origines à nos jours, RÉCIT Univers social, YouTube 
55 Les combats de gladiateurs, des spectacles sanglants et mis en scène, Nation Geographic, site internet, Andrew Curry 
56 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
57  Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
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VII. Genève, Eaux-Vives-Plage, le jour de son inauguration, le 4 août 1916. 

 

 
 

VIII. Lausanne, cure d’air de Sauvabelin, entre 1912 et 1917. 
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C’est à partir du Moyen Âge que cette activité devient un « privilège de la noblesse lié au droit 
de propriété des terres »58. C’est en participant à des chasses avec le roi que l’on gagne de 
l’honneur. Pour pouvoir y participer, il faut y être convié. C’est durant la renaissance qu’il est 
strictement interdit de chasser si on ne fait pas à partie de la noblesse, car cette activité prend 
du temps sur des heures de travail, « selon l’ordonnance royale qui entre en vigueur en mars 
1515 ». Avant cela d’ailleurs, dans l’antiquité, la chasse est déjà un symbole social permettant à 
des élites de l’armée de montrer leurs capacités de guerriers. Ce fut donc un loisir à part entière 
qui obtint des lois avec le temps, des règles strictes et des permis, de façon à protéger les 
écosystèmes de la nature59. 
 
Le mot « sport » vient du vieux français « desport », verbe datant du XIIIème siècle, signifiant «se 
déplacer »60. Ce mot est utilisé en Angleterre à partir du XVème siècle et entrera donc tardivement 
dans le vocabulaire français sous sa nouvelle forme « sport », puis fera son entrée dans les langues 
allemande et italienne avec la démocratisation du sport moderne. C’est au cours du XIXème siècle 
en Angleterre que de nombreuses grandes fédérations britanniques se développent : la voile en 
1875, le cyclisme en 1878, le patinage en 1879, la boxe en 1884, le hockey (sur gazon) en 1886 et 
le tennis en 188861. Ce qu’il faut savoir, c’est qu’au début des sports modernes, en Angleterre, on 
pratiquait une activité sportive afin de montrer son appartenance à une classe sociale. Pratiquer 
un sport permettait de se positionner au sein de la société, d'asseoir son statut, de montrer à son 
entourage que l’on était suffisamment riche pour ne pas travailler. Il était nécessaire de prendre 
part à des divertissements coûteux, réservés à l’élite : le golf, l’escrime, le vélo, ou encore l’aviron 
afin de mettre en avant son statut social. Sans surprise, c’est donc en Angleterre, 10 juin 1829 que 
la première compétition sportive a lieu. Elle se déroule à Londres sur la Tamise, il s’agit une course 
d’Aviron opposant Oxford à Cambridge62. C’est un défi, qu’un étudiant de Cambridge lançait à un 
ami étudiant à Oxford, qui fera naître cette première. Cette course a d’ailleurs encore lieu de nos 
jours, chaque année - excepté entre 1940 et 1945 en raison de la Seconde Guerre Mondiale et en 
2020 pour cause de pandémie du Coronavirus -, elle est extrêmement connue dans le monde de 
l’aviron, il s’agit de la Boat Race63. 
 
Durant le XIXème siècle, les autres pays d’Europe, ne voient encore que peu d’intérêts de leur 
population à prendre part à des activités sportives, le sport ne fait pas encore parti des habitudes 
de tout un chacun et son essor peine à se faire. Un des freins à cet essor est dû au fait qu’aucun 
cadre légal n’existe alors pour permettre à des individus de s’associer pour structurer leur 
pratique d’une activité de loisir. 
En France, c’est la loi du 1er juillet 1901 dite Loi Waldeck Rousseau, permettant de créer des 
associations à but non lucratif, qui sera un élément déclencheur du développement des sports en 
dehors de l’Angleterre. La population commence à créer de plus en plus de clubs de sport, les 
clubs d’athlétisme ou de gymnastique se répandent rapidement64. Faisant suite à cela, une 
période d’importance, pour le monde mais également pour le développement du sport figera 
l’Europe : la Première Guerre mondiale. Malgré l’horreur de la situation, durant cette guerre, les 
soldats s’ennuient dans les tranchées. Ils cherchaient à se divertir et à oublier les malheurs de la 
guerre en organisant des matchs de foot, de rugby ou même de Boxe à l’arrière des tranchées. 
Le sport commence à se démocratiser, étonnamment malgré la situation, des habitudes se 
prennent, les hommes aiment à se rassembler. Ainsi à la sortie de la guerre, beaucoup d’anciens 
soldats continuent de participer à de tels sports et maintiennent les habitudes prises sur le 
terrain65.  

 
58 Alimentarium (site), L’histoire de la chasse 
59 Alimentarium (site), L’histoire de la chasse 
60 TURCOT Laurent, Sport et loisirs-une histoire des origines à nos jours, RÉCIT Univers social, YouTube 
61 TURCOT Laurent, Sport et loisirs-une histoire des origines à nos jours, RÉCIT Univers social, YouTube 
62 Alban- 5 minutes pour comprendre, L’histoire du sport, YouTube 
63 CultureSport (site), La première édition de la désormais célèbre The Boat Race 
64 Histoire du sport de l’antiquité aux temps modernes – Mairie de Mirepoix 
65 Alban- 5 minutes pour comprendre, L’histoire du sport, YouTube 
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IX. Affiche pour le championnat du monde cycliste sur piste de 1923 au vélodrome de Zurich-
Oerlikon, réalisée par Otto Ernst (Museum für Gestaltung Zürich, Plakatsammlung, Zürcher 

Hochschule der Künste). 

 
 

X. Affiche pour le championnat international d'aviron sur le Rhin près d'Augst en 1914 (Museum für 
Gestaltung Zürich, Plakatsammlung, Zürcher Hochschule der Künste). 
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En Suisse, dès 1902 apparaissent les premières fédérations sportives, tout d’abord la fédération 
de Hornuss, puis l’année suivante la fédération de Bobsleigh, suivie en 1904 de la fédération 
sportive de Ski66. 
 
L’année 1907 verra la mise en place de la gymnastique obligatoire pour les garçons à l’école. 
Nombre de fédérations continuent à voir le jour, le Hockey sur glace en 1908, le Patinage en 1911. 
1912 sera une année importante avec l’intégration des jeux et du sport dans l’éducation physique 
mais surtout la création du Comité Olympique Suisse67 ! 
 
La Fédération Catholique Suisse de Gymnastique et de sports devient un phénomène de société, 
et contribue à l’essor du sport également pour les femmes68. Le premier journal sportif suisse  
« De Sport » parait en 1920. La Confédération construira plus de 12 stades de football de 10'000 
places entre 1922 et 193469. 
 
En 1924, les premiers jeux olympiques d’hiver ont lieu à Chamonix et le premier téléski helvétique 
est ouvert en 193070. Cette même année voit la mise en place de la commission fédérale de 
gymnastique. A l’aube de la sortie de la seconde Guerre Mondiale, est mise en place l’Ecole 
Fédérale Sportive de Macolin, les patinoires comment également à se multiplier en Suisse. 
 
Un peu avant la normalisation des congés payés de 1966, dès 1963, les piscines et les courts de 
tennis fleurissent. Toutes ces multiplications d’infrastructures démontrent bien l’essor des 
activités de temps libre, et l’engouement de chacun pour les activités sportives. C’est également 
en 1966 que sera créé le Comité National pour le Sport d’Elite (CNSE) en Suisse. 
 
Quatre ans plus tard, la base constitutionnelle de la politique sportive suisse est définie. L’année 
1972 marque la création de Jeunesse & Sport et l’ouverture du sport de manière plus généralisée 
aux filles, avec également la mise en place d’une loi définissant les domaines d’intervention 
fédérale. La commission fédérale du sport ne sera mise en place qu’en 1989 et c’est seulement il y 
a 26 ans, en 1997, que Swiss Olympic voit le jour. Deux années plus tard est ouvert l’office fédéral 
du sport à Tenero. 
L’année 2000 voit apparaitre le concept de « Sport pour Tous » qui est axé sur la promotion de 
la participation sportive à tous les niveaux de la société. Cette initiative a pour but de 
d’encourager la pratique sportive, à l’école, via des infrastructures publiques accessibles à tous, 
elle met l’accent sur des programmes de santé et à également pour but de favoriser l’inclusion 
sociale. Dès lors se multiplient énormément de courses et de défis sportifs populaires voyant se 
mêler sportifs amateurs et bénévoles qui occupent chacun à leur manière leur temps libre. 
La démocratisation du sport est donc passablement récente. Ce qu’il est important de retenir - et 
qui a déjà été évoqué précédemment - est que le sport n’a pas évolué seul, mais en parallèle de 
la société. Il s’est développé avec l’Histoire, en fonction de l’Histoire, et est en cours de 
changement tous les jours. Le sport s’adapte à l’humain, à la société, au monde et ses 
changements. 
En 2022, on compte « un quart de la population résidante en Suisse, âgée de 5 à 74 ans, 
[pratiquant] le sport en club » tout en sachant que 75% de la population affirme en faire 
régulièrement en club ou non.  En plus d'être un pays riche en personnes sportives, la Suisse est 
riche en fédérations et organismes internationaux ; il en réside au sein du pays plus de 4071. 
 

 
66 Dictionnnaire historique de la Suisse, DHS, Thomas Busset ; Marco Marcacci: 
67 Dictionnnaire historique de la Suisse, DHS, Thomas Busset ; Marco Marcacci: 
68 Histoire sociale et genrée de l’éducation physique en Suisse Romande (Milieu du xix e siècle - début du xx e siècle), 
Véronique Czàka 
69 Der Sport (journal) - Dictionnaire historique de la Suisse, DHS, Reto Müller 
70 Histoire des téléskis et des premiers monte-pentes, Laurent Berne  
71About Switzerland (site), Sports et loisirs-faits et chiffres, 2022  
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XI. Première page du journal du 24 juin 1954, 
relatant la victoire de l’équipe suisse face à 

l’Italie lors de la coupe du monde de football 
(Bibliothèque nationale suisse). 

 

XII. Affiche des Jeux Olympiques de Chamonix 
1924. 

 

 

 
 

XIII. Premier téléski du Bolgen à Davos, Suisse, par Bleichert, selon le système Bleichert-Constam 
(DR, Davos). 
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Qu’est-ce que le sport ? 
 

Beaucoup de gens voient dans les sports une guerre pacifique, non violente et non militaire entre 
des Nations ; c’est une sorte de représentation symbolique d’une guerre72. On parle ici de non-
violence, qui malheureusement n’est pas totalement juste que ce soit avant la naissance du sport 
moderne comme après. Laurent Turcot évoque, lors d’une conférence autour de son livre « Sport 
et loisirs, une histoire des origines à nos jours », le combat de boxe de 1742 entre George 
Stevenson et Jack Broughton qui de nos jours serait vu comme d’une extrême violence. À cette 
époque, il n’existait que peu de règles dans le monde de la boxe, on pourrait même dire aucune 
règle. George Stevenson est mort de ce combat, 3 jours après l’avoir perdu. C’est à ce moment-là 
que beaucoup de gens se sont retrouvés à définir la boxe comme étant un sport violent et à vouloir 
réduire la violence dans le sport. On mit alors en place des règles plus précises et plus strictes 
afin de préserver le bien-être que pouvait amener un sport tout en préservant les acteurs de 
celui-ci de blessures, de ses dangers et voire de la mort73. La violence reste tout de même un 
élément très présent dans le sport en général, mais il n’est pas forcément et uniquement négatif, 
c’est pour cela que nous allons développer la question des émotions et des pulsions plus tard dans 
le chapitre. 

 
Pour continuer dans l’évolution du sport, on peut voir qu’avec l’évolution de la politique, le droit 
aux associations entre citoyens, beaucoup de clubs se sont formés principalement des clubs de 
sport. Avant les associations, les passe-temps se pratiquaient selon des coutumes se 
transmettant de génération en génération, de manière localisée et coutumière en région. Grâce à 
cette loi qui permet la création d’associations à but non lucratif, des individus se sont rassemblés 
ce qui entrainera la mutualisation des habitudes, l’instauration les règles et universalisation des 
pratiques. « Ainsi, lorsqu’il devint fréquent d’organiser des jeux au niveau national parce que les 
équipes se déplaçaient d’un endroit à l’autre, le besoin apparu de garantir une certaine 
uniformité au jeu74».  Les règles de sport changent encore de nos jours pour s’accorder avec leur 
temps. Le sport est devenu, alors, plus qu’un passe-temps. Avec la mise en place de règles se 
sont créées des organisations de contrôle, principales à la surveillance et à l’arbitrage des règles. 
Il est cité donc par Norbert Elias et Eric Dunning que « la nature du sport, si l’on peut dire, s’imposa 
d’elle-même à ceux qui pratiquaient l’une ou l’autre de ses formes », l’évolution des structures se 
fait petit à petit et au cas par cas. Tout ce qui fait un certain sport lui est propre, ce qui permet tous 
types de sports et donc un large choix pour chaque individu, ce qui attire quiconque et amène à 
la traversée et le développement des sports à l’extérieur des frontières anglaises75. Il est donc 
facile de comprendre la popularité du sport si on regarde l’individu ; les sports, il en existe 
énormément, de types plus ou moins différents, et dans de nombreux cadres, etc… ce qui laisse 
un vaste choix. 

 
Il est maintenant temps de définir ce qu’est le sport dit moderne ou dit civilisé, ce modèle anglais 
que beaucoup de pays ont suivi. Si l’on cherche dans le dictionnaire la définition du mot « sport » 
nous trouvons la définition suivante : 
 
« Ensemble des exercices physiques se présentant sous forme de jeux individuels ou collectifs, 
pouvant donner lieu à des compétitions et pratiqués en observant certaines règles ; chacune 
des formes particulières de ces exercices »76. 
 

 
 

 
72 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
73 TURCOT Laurent, Sport et loisirs-une histoire des origines à nos jours, RÉCIT Univers social, YouTube 
74 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
75 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
76 Le Petit Larousse illustré, 2022 
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XIV. Enseignement individuel de la natation par le biais d’une ceinture à boucle et d’une perche, vers 
1895. 

 
 
 

 
 

XV. Lausanne, élèves de l’école industrielle au cours de natation à la piscine de la Buanderie 
Haldimand, vers 1901. 
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Cette définition décrit surtout, d’une certaine manière, le fonctionnement d’un sport. Cependant, 
il est intéressant de s’arrêter sur la définition que nous donne un célèbre homme du sport se 
nommant Pierre Freddy de Coubertin : 
 
« Le sport va chercher la peur pour la dominer, la fatigue pour en triompher, la difficulté pour 
la vaincre »77. 

 
Cette phrase est intéressante car elle met en exergue plusieurs aspects que nous mettrons à 
l’honneur dans ce chapitre, tel que les émotions, les pulsions et la façon de pratiquer un sport. 
La suite de ce chapitre fait principalement référence au livre de Norbert Elias et Eric Dunning 
« Sport et civilisation, la violence maîtriser » qui décrit une grande évolution du sport et 
principalement la sociologie et la psychologie dans le sport. Ces points sont extrêmement 
importants à la compréhension du choix du sport comme passe-temps. 
Le sport est très populaire au XXIème siècle et il est fortement recommandé d’en pratiquer un ; 
notamment,  car le sport est bénéfique à la santé. Beaucoup de gens pratiquent un sport pour avoir 
une vie saine, un corps sain. Le sport est reconnu comme étant un bon moyen de développer le 
culte du corps. Il peut participer au traitement de maladie de type psychiatrique ou neurologique, 
cancer, nutritionnelles telles que l’obésité et le diabète, etc. C’est un aspect important qu’il ne 
faut pas minimiser, mais qui n’est pas suffisant pour comprendre totalement pourquoi une 
personne se tourne vers un sport plutôt qu’un autre et n’est qu’une petite partie du 
développement et de la popularité du sport en question. En revanche il ne permet pas de 
comprendre comment certains sports ont évolué et ont été transformés. C'est pour cela que l’on 
ne s’attardera pas plus sur cette notion dans ce chapitre. 

 
Autre raison montrant l’importance de pratiquer un sport, le bien être que procure une telle 
activité. En effet, le corps sécrète des hormones telles que l’endorphine, la dopamine, 
l’adrénaline, hormones qui réduisent le stress, permettent une diminution des douleurs, agissent 
comme antidépresseurs, et sont connues aussi pour améliorer le sommeil. Ces exemples-là sont 
également à lier avec la santé car ils sont source de plaisir et de bien-être pour notre corps. 

 
Le troisième point à aborder est la sociabilité : les liens sociaux, de passion et de citoyenneté. Être 
dans un club ou une association sportive permet de nouvelles rencontres, un épanouissement, un 
gain de confiance en soi et l’apprentissage de l’autonomie, etc. C’est donc pour cela que de nos 
jours, la société encourage beaucoup de jeunes de pratiquer un sport dans un lieu dédié à cela, 
de façon à faire partie d’une équipe, leur permettant ainsi de se sociabiliser, de gagner en 
autonomie et d’être dans un lieu de respect78.  
 
Ces points sont mentionnés par le ministère des sports et des jeux olympiques et paralympiques et 
sont un bref résumé des aspects que nous allons développer dans ce chapitre, en mettant 
principalement l’accent sur les deux derniers. 
 

Les liens sociaux. 
 
En tant qu’être sociable, il est important pour l’individu de se sentir associé à un groupe, à 
d’autres personnes, faire partie d’une communauté. Le sport moderne est une histoire de groupe. 
Faire partie d’un club, une association ou soutenir un club, une nation se construit également 
autour du développement des sports de compétition, grâce à la notion d’appartenance et de 
soutien envers son équipe nationale, les résultats de celle-ci dans certaines disciplines entrainant 
un gain de popularité du sport en question. Durant un événement sportif comme un match de 
hockey, un individu, même le plus petit, le moins fort et le plus pauvre, va se retrouver entouré de 

 
77 Le Figaro(site)- Pierre de Coubertin a dit… 
78 Sport et Gouvernement (site)- Les Bienfaits du sport 
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gens soutenant le même club ; dans la foule il se sent puissant, il appartient au même monde 
que ces voisins supporters, il fait partie d’un groupe, il s’identifie à celui-ci, lui qui pourrait être 
rejeté dans d’autres situations. « En tant qu’élément d’une foule puissant » « Il se retrouve au 
milieu de centaines, des milliers d’être comme lui »79.  
C’est d’ailleurs extrêmement frappant de voir la solidarité que montre une nation lors de grands 
évènements sportifs. La Coupe du monde de football, extrêmement populaire, réunis des nations 
qui se soutiennent, partagent rires, bonheur, larmes et peine. Les populations partagent le même 
intérêt, les mêmes émotions et se lient. Peu importe qui vous êtes, votre statut, votre vie ; vous 
êtes là, à supporter votre nation avec la foule. « Être dans une foule donne du courage, les 
impuissants deviennent puissants 80». On se reconnaît les uns les autres. Dans ces moments, tous 
les individus deviennent simplement cela, une foule de supporters, ensemble dans un seul but 
commun, encourager et soutenir leur équipe nationale, donc leur patrie. Le sport est un vrai 
symbole d’unification dans toutes les sociétés du XXIème siècle81. 
On sait que la sociabilité est nécessaire à un loisir. L’être humain, sociable de nature, prendra 
majoritairement plus de plaisir à pratiquer un sport en club. Le plaisir ne réside non seulement 
dans la pratique du sport mais bien aussi dans son cadre. Être en compagnie de semblables 
permet un bon équilibre dans notre plaisir à pratiquer un sport. 
Comme dit ultérieurement il est important de faire de nouvelles rencontres et le sport permet de 
créer des lieux de partage où les gens choisissent de pratiquer un sport - ce qui ne leur génère 
aucune contrainte - et prennent simplement du plaisir à voir des gens pour partager une passion 
commune82. Le choix du sport peut aussi venir de l’inspiration. Suivre les traces de sa famille, 
faire comme les membres de votre famille est un moyen de leur ressembler et d’appartenir d’une 
manière plus concrète (psychologiquement) à celle-ci. C’est pour cela que l’on trouve parfois dans 
une même famille, plusieurs membres pratiquant le même sport. 

 
Les liens sociaux dans le sport nous montrent deux particularités ; que l’humain a besoin d’être 
entouré et de partager avec autrui mais aussi qu’il a besoin d’appartenir à un groupe et de 
ressembler à d’autres personnes. Les liens créés à travers le sport sont aussi tous autres que dans 
un cadre professionnel. Les relations sont parfois beaucoup plus fortes car l’on partage des 
moments de vie peu commun ou routinier, la hiérarchie peut s’effacer ou s’inverser, on se voit tel 
que l’on est, avec nos forces et nos faiblesses. Dans des états de fatigue physique, dans des 
moments où nous cherchons à dépasser nos limites, dans des moments où nous sommes 
vulnérables. Les émotions que nous ressentons en pratiquant un sport sont très différentes des 
émotions que nous pouvons manifester dans la vie quotidienne. 

 
Les émotions et les pulsions dans le sport. 
 

Le sport permet aux gens les plus sédentaires de bouger, de participer à un exercice physique 
qui engendre des émotions négatives comme positives mais qui auront principalement un but 
positif. Les individus de sociétés dites « avancées » de notre temps se satisfont d’activités extra 
professionnelles ou professionnelles, si elles permettent la régulation de « pulsions émotionnelles, 
affectives et libidinales »83. Comme dit auparavant, le sport est une compétition non-violente, 
elle permet donc d’atténuer des sautes d’humeur et des pulsions, en restant dans un cadre 
civilisé. Pour qu’une société fonctionne correctement, il convient que cet autocontrôle des 
émotions ne soit ni trop fort, ni trop faible, et on considère ici tout sentiment fort de type 
antipathique pouvant aller jusqu’à l’« envie de frapper une personne sur la tête »84. 

 
79  Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
80 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
81 TURCOT Laurent, Sport et loisirs-une histoire des origines à nos jours, RÉCIT Univers social, YouTube 
82 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
83 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
84 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
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Il est par ailleurs important de considérer la violence et les pulsions comme des caractéristiques 
normales à l’humain. Cependant, elles peuvent devenir anormales et dangereuses si elles sont trop 
fortes, c’est pour cela que l’on doit les contrôler sans trop les contenir, chercher à les manifester à 
petites doses pour éviter des tensions trop importantes. Le sport est donc un moyen puissant de 
manifester et d’assouvir simultanément ses colères. Tout le monde n’a pas la capacité ou les outils 
pour parvenir à canaliser des pulsions. D’autre part, « la colère redonne de la puissance quand bien 
souvent la peur nous tétanise et la tristesse nous accable », observe Monique de Kermadec, 
psychologue, « elle aiguise les sens, favorise l’activité intellectuelle, bref nous fait nous sentir 
vivants » et fait donc partie de l’ensemble de nos émotions, elle peut également servir à se 
transcender dans le sport85. 
 
Il faut, par ailleurs, toujours bien faire la différence entre les activités routinières extra- 
professionnelles et des activités de loisirs car l’autocontrôle des pulsions est beaucoup plus 
présent dans les tâches de routine comparé à la liberté que l’on peut s’accorder dans les loisirs. 
Bien évidemment, on ne peut restreindre le sport comme seule activité qui suscite des émotions. 
Beaucoup d’autres activités permettent de ressentir ou de manifester des émotions fortes, qui 
peuvent être aussi autre que violente. Les activités permettant un ressenti d’excitation forte sont 
par exemple « le cinéma, la danse, la peinture, les jeux de cartes, courses des chevaux, l’opéra, 
les romans policiers, les matchs de football, etc. »86. Elles permettent de reproduire des émotions, 
de les exprimer en acteur ou de les ressentir en spectateur, sans pour autant vivre réellement des 
situations négatives ; « provoquer une excitation […] tout en évitant des dangers et ses risques »87. 
Bien évidemment, il est fort probable de ressentir des émotions beaucoup plus fortes en écoutant 
de l’opéra plutôt qu’en jouant aux cartes, mais ceci reste particulier à chacun. Cela dépend 
encore beaucoup de chaque individu, de ce qui lui tient à cœur et de sa sensibilité. Ces excitations 
et émotions sont nombreuses et, comme dit plus haut, peuvent passer de l’empathie et l’amour 
à de la colère, de la peur et de la tristesse. On revient donc ici sur le point amené précédemment 
faisant écho au fait que le sport permet la sécrétion d’hormones ; hormones agissant sur nos 
émotions. Les sports sont des activités qui vont donc en susciter chez l'humain88. 
Le sport soulage les gens de contraintes et d’un autocontrôle continu sur leurs sentiments. 
Pratiquer un sport de manière régulière comme loisir permet cela, mais le sport de compétition 
peut être un déchargement encore plus grand ; lors de compétition, les courses ou match amènent, 
de manière plus puissante, à ressentir la gloire, le triomphe tout comme la déception, la tristesse 
et la rage. L’adrénaline est encore plus forte que lors d’entraînements loisirs. « Le sport […] a 
pour fonction de permettre un relâchement agréable du contrôle des sentiments »89. 
 
Norbert Elias et Eric Dunning utilisent un mot très frappant, mais juste ; la catharsis. Expression 
utilisée dans le théâtre, définie selon Aristote, la catharsis est une « décharge émotionnelle 
libératrice, liée à l’extériorisation du souvenir d’évènement traumatisant et refoulé »90. 
« Le sport permet aux individus d’expérimenter la pleine excitation dans l’affrontement sans ses 
risques et ses dangers »91. Le meilleur exemple pour illustrer ces phrases sont les sports de combat 
tels que les arts martiaux, le MMA ou, la pratique la plus populaire : la boxe. La boxe est un bon 
exemple pour parler de l’évolution des sports, de la violence dans le sport, de la catharsis. 
Beaucoup plus violente au XVIIIème siècle, des règles ont été imposées afin d’éviter de trop forts 
affrontements parfois même pouvant aller jusqu’à la mort des combattants ; il n’en reste pas 
moins que l’affrontement est direct et les émotions extériorisées peuvent être « animal » 92.

 
85 Osez la colère, Monique de Karmadec, Flammarion 2023 
86 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
87 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
88 Sport et Gouvernement (site)- Les Bienfaits du sport 
89 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
90 Le Petit Larousse illustré, 2022 
91 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
92 Le coup le plus violent que Baki a pris de sa vie, 14’40, YouTube 
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La violence dans ces combats n’est donc pas uniquement négative puisqu’elle est déjà largement 
contrôlée et maîtrisée. Elle permet justement à ses acteurs de pouvoir se libérer de tensions et 
pulsions. 
Dans la boxe on voit un affrontement individuel, mais les sports d’équipe restent aussi des 
affrontements. Dans certains sports, s’affrontent même un animal et un humain, comme les 
sports équestres, ou encore parfois l’homme se confronte à la nature ; l’exemple dans le livre de 
Norbert Elias et Eric Dunning est l’alpinisme qui est comme un affrontement entre un homme et 
la montagne. C’est une « bataille » ou l’excitation et les plaisirs sont recherchés tout au long de 
cette durée jusqu’à la fin où l’on termine « soit avec le triomphe de la victoire, soit avec la 
déception de la défaite 93». 

 
Peu importe le sport, notre imaginaire visualise une sorte de combat, ou la liberté des émotions 
est beaucoup plus grande qu’au sein du cadre professionnel. Si l’on revient à la notion de 
catharsis, on se rend compte aussi que c’est un moyen de dépasser ses limites émotionnelles 
venant d’un traumatisme, ou même de presque revivre ce traumatisme afin de tourner la page 
ou d’apprendre à vivre avec. 

 
La conclusion à ce thème sur l’excitation dans l’affrontement amène à la réflexion suivante : en 
quoi une excitation telle est un plaisir ? Sachant que l’on peut se dire que cette excitation est 
passablement négative, comment peut-on profiter d’excitation vu comme des pulsions, mot 
plutôt péjoratif ? Ce qui est intéressant et mis en avant par Norbert Elias et Eric Dunning est que 
ces tensions, ces pulsions sont en fait très semblables à l’acte sexuel ; « un exquis point culminant 
suivie d’un relâchement »94. Ces sensations sont donc « un besoin humain fondamental ». Il s’avère 
donc qu’il est important d’offrir à toutes et à tous la possibilité, à travers un effort physique, 
d’assouvir ce besoin. La routine, la vie professionnelle, etc… n’offrent pas suffisamment de 
sensations agréables similaires à celles que nous offre le sport. 
Chaque personne accorde donc beaucoup d’importance à la prolongation du plaisir ; vivre 
une sensation d’excitation longue, de l’adrénaline et des tensions cela tout au long d’une pratique 
physique. On cherche autant à divertir, qu’à se divertir « ainsi, lorsqu’on assiste à un match de 
football, ce n’est pas seulement le moment culminant, la victoire de son équipe qui procure 
excitation et plaisirs. Si le jeu n’est pas intéressant, la victoire peut même décevoir »95. Les sports 
procurent de l’engouement par la réussite d’une bataille ; l’envie de réussite, de gloire est 
humaine et très recherchée ; nous souhaitons être reconnus, impressionner, inspirer… Mais bien 
que la victoire soit belle, rien n’est mieux qu’une vraie bataille ; si la bataille est belle, même 
perdre peut-être plaisant. C’est sûrement en partie pour cela que les jeux de balle sont très 
populaires. Le divertissement est grand car beaucoup de changements et d’actions s'opèrent 
durant un match, comparés à des sports plus « monotones », qui durent moins longtemps et 
avec parfois moins d’imprévus. Le succès n’est donc qu’une fin en soi mais n’est pas forcément 
la raison pour laquelle les gens pratiquent un sport. Vouloir la réussite nous permet 
simplement de nous améliorer, d’aller de l’avant et de se procurer encore plus de plaisir ; si 
nous arrivons à gagner un match ou une course, cela ne reste en soi qu’une simple récompense 
pour tout ce qu’on aurait pu endurer jusque-là ; « le succès n’est pas un but mais un moyen de 
viser plus haut »96. On peut venir à parler de professionnalisme. Beaucoup de questions peuvent 
être posées et traitées autour de ce sujet. Quelle est la limite à partir de laquelle le sport amateur, 
vu comme loisir, devient professionnel ? Le sport reste-t-il un loisir ou devient-il travail à part 
entière ? Le sport devient-il alors routinier, donc parait être plus ennuyeux, voire s’assimile même 
à une corvée ? 
C’est un thème très complexe sur lequel nous ne consacrerons pas plus de lignes. 

 
 

93 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
94 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
95 Sport et civilisation, la violence maitrisée, Norbert Elias & Eric Dunning 1995 
96 Le Figaro(site)- Pierre de Coubertin a dit… 
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Chapitre 4 : L’histoire du Forward Rowing Club Morges. 
 

Ce chapitre portera sur l’histoire du Forward Rowing Club de Morges. 
 

Naissance du Forward Morges 
 
Revenons tout d’abord sur l’histoire du Forward Morges (association sportive qui à terme 
regroupera diverses disciplines et qui est à l’origine du Forward Rowing Club de Morges). Il va être 
difficile de définir la date de création de cette société qui demeure un mystère. D’anciens membres 
prétendaient que la société était née en 1899, date qui figure jusqu’à présent comme moment 
fondateur. Cette société vue le jour grâce à des amateurs de la « balle aux pieds » importée 
d’Angleterre sur les rives du Léman à la fin du XIXème siècle97.  
Le club morgien se nommait alors « Forward », nom toujours actuel, qui signifie « En avant » en 
anglais. 
Au départ, l’équipe de football portaient des maillots rayés horizontalement, rappelant le 
drapeau de la ville de Morges. 
Ce sport connu sa première partie d’existence dès 1869, au sein du parc de la ville de Morges. De 
jeunes anglais proposèrent un match, établi selon les règles du jeu de Cambridge (règles éditées 
en 1863). Cet exercice physique plu et fut alors pratiqué par de nombreux romands. 
Marc Dreyfus, commis négociant, s’intéressa à ce sport anglais encore nouveau pour lui et ses 
camarades. Nombre d’adolescents s’y intéressèrent alors ainsi que beaucoup de jeunes issus de 
l’ensemble de la population morgienne. La naissance du club n’aurait pas eu lieu sans lui. 
En 1899, il « commença d’exposer ses concepts sur le football »98. Le 5 août 1900, on autorisa les 
joueurs à s’entrainer plusieurs fois par semaine sur la place du parc. Selon un secrétaire du club, ce 
sont plusieurs amis qui fondèrent le Forward. 
Le 2 décembre 1900, les 2 équipes s’affrontèrent : le Forward contre le « Fussball Klub Morges » 
crée comme son nom l’indique par quelques suisses allemands. Le Forward l’emporta99. 
Même si cette pratique n’a pas tout de suite convaincu tout le monde, de nombreux adolescents 
s’y intéressèrent et prirent plaisir à jouer à ce nouveau jeu venu d’outre-manche. C’était 
« l’occasion de se fortifier physiquement ainsi que moralement par une bonne camaraderie »100. 
Morges ne fut pas la seule ville à adopter ce sport, le football se répandit à travers la Suisse assez 
rapidement. 
Le Forward enchaina alors les victoires comme les défaites. Les jeunes continuaient de porter les 
couleurs de la ville, rouge et blanc (rayures désormais verticales), et ce, depuis au moins le début 
du XXème Siècle. 

Parallèlement au Forward Morges, la ville connut la création du Club Nautique Morgien, le 18 mars 
1916 à l’Hotel du Mont-Blanc, sous l’impulsion de Jean Paschoud soutenu par 11 amis du lac et 
de la navigation. Le club ne se résume pas uniquement à la navigation à voile, mais propose 
également des jeux nautiques, des courses de natation et la pratique de l’aviron. 

En 1917, Henri Manuel, Président du Rowing Club Lausanne offrira au Club Nautique Morgien sa 
première yole101, le club était en difficulté en raison des coûts élevés de la pratique de ce sport et 
dû également au désintérêt des participants… Henri Manuel proposa alors son aide et initia petit 
à petit le club morgien à l’aviron102. 

 
97 Forward Morges, Un siècle de sport, Patrice Rossel, 1999 
98 Forward Morges, Un siècle de sport, Patrice Rossel, 1999 
99 Forward Morges, Un siècle de sport, Patrice Rossel, 1999 
100 Forward Morges, Un siècle de sport, Patrice Rossel, 1999 
101 Histoire et palmarès, Forward rowing club de Morges, site 
102 Club Nautique Morgien : Un centenaire en pleine forme ! Article de SwissSailing – 21 juillet 2016 
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XVI. DR Hans Walter, rameur émérite  
à la création du FRCM, en 1941 

XVII. La plus ancienne photo connue de 
l'équipe du Forward (14 avril 1901). A 

l'époque, les joueurs portaient des maillots 
rayés horizontalement. 

 
 

 

 
 

XVIII. Forward promu champion de la « Première série de l'Association cantonale vaudoise » 
(saison 1904-1905). De gauche à droite : debout, près du drapeau, C. Wenger, A. Jaton et J 
Martin ; au centre, R. Burgisser, B. Piaget, J Dombald, E. Lavanchy, O. Jeanloz ; devant, R 

Bossard, puis, entourant le ballon, M. Guignard et A. Demenga (photo G. Thibault, Morges). 
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L’année 1921 verra la dissolution de la section aviron du CNM en raison de difficultés financières. 
 

Création de la section Aviron au sein du Forward Morges – les prémices du FRCM 
 

C’est le 25 octobre 1923 que le Forward intègre une section aviron, sport déjà pratiqué par le club 
de temps à autre depuis le début des années 20103. Louis Pache, à cette époque Président du 
Forward, s’intéressa alors à ce sport. Il prit en charge le matériel et le groupe, la création d’une 
nouvelle discipline au sein du Forward vu alors le jour. L’aviron arriva à Morges ! 
Dès 1924, le FRCM sera soutenu par la présence et la participation active du Dr Hans Walter, de 
nombreuses fois titré champion suisse et même médaillé olympique aux Jeux d’Anvers en 1920 et 
aux Jeux de Paris en 1924104. 
 

En 1926, le FRCM est localisé au niveau de l’ancienne douane. Il accueille beaucoup de monde, 
hommes et femmes prennent du plaisir à la pratique de cette nouvelle discipline sportive. 
La crise mondiale de 1930 entrainera l’essoufflement des activités, et ce jusqu’à l’après-guerre105. 
En 1941, la section aviron est présidée par Hans Walter qui montre une énergie sans faille et un 
grand enthousiasme à diriger et entrainer. Le FRCM est fortement uni par l’amitié, valeur profonde 
qu’utilise également la section football : « l’amitié par le sport ». Raymond Pittet, journaliste sportif 
écrivait même ceci : « Le Forward c’est l’amitié et l’honorabilité. Au Forward on a de la classe 
!»106. 
L’année 1944 verra l’entrée officielle du FRCM au sein de la Fédération Suisse des Sociétés d’Aviron 
– FFSA107. 
Après la Seconde Guerre mondiale, des règles commencèrent à se mettre en place, surtout à 
l’interne. Le dimanche 5 juin 1949, les rameurs prirent part à une régate internationale pour les 5 
ans du club omnisport108. 
C’est en 1958, que le club prend possession de ses murs actuels et du hangar inauguré le 18 mai, 
localisé à la limite avec la commune de Tolochenaz. 
Dès 1966, le club connait des résultats prometteurs109. 
Sous l’impulsion de Gérard Chevallier, arrivé en fin de saison 1967, les rameurs se mirent plus 
ardemment à la compétition de niveau national. Il mettra en place dès la saison suivante des 
entrainements avec de nouvelles méthodes qui porteront rapidement leurs fruits. Ainsi le premier 
titre de Champion Suisse sera décroché en 1969 par un 2+ junior (2 barrés) F. Trabaud, R. Pasche 
et Ch-H. Carlin (barreur) ! Le début d’une longue réussite…110 
Ils participèrent ensuite à la coupe d’Europe junior et montèrent sur la 3ème marche du podium. 
Gérard Chevalier va être élu Président du FRCM en 1971, il maintiendra ses activités d’entraineur 
en cumulant les deux fonctions111. 
1975 verra l’avènement du 8 barré qui décroche le titre de champion suisse. En 1976, le club 
réussira à battre un record helvétique en 4+ (quatre barré) avec un temps de 65 minutes et 26 
secondes. Ces conditions permettaient aux morgiens et aux neuchâtelois de prendre part à la 
XXIème olympiade, l’équipage fut sélectionné par la FSSA. Malheureusement le Comité Olympique 
Suisse décidera, pour des raisons financières, de n'envoyer qu'une seule équipe au Canada. Déçu,  

 

 
103 Forward Morges, Un siècle de sport, Patrice Rossel, 1999 
104 Histoire et palmarès, Forward rowing club de Morges, site 
105 Histoire et palmarès, Forward rowing club de Morges, site 
106 Forward Morges, Un siècle de sport, Patrice Rossel, 1999 
107 Histoire et palmarès, Forward rowing club de Morges, site 
108 Forward Morges, Un siècle de sport, Patrice Rossel, 1999 
109 Histoire et palmarès, Forward rowing club de Morges, site 
110 Forward Morges, Un siècle de sport, Patrice Rossel, 1999 
111 Histoire et palmarès, Forward rowing club de Morges, site 
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XIX. Rowing-girls, en 1937 
 
 

 
XX : Locaux et garage à bateaux mis à disposition par la commune dans l'ancienne douane de 

Morges. 
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l'équipage romand sera néanmoins sélectionné pour les Championnats d'Europe des espoirs à 
Mâcon où il remportera facilement la finale avec plus de 8 secondes d'avance112 ! 
Le club ne cesse de grandir et d’évoluer. Pour maintenir ses équipages au plus haut niveau, il 
n’hésite pas à investir et fera en 1981 l’acquisition de son bateau en fibre de carbone. Parallèlement 
à ces activités de compétitions sera créée de l’« Amicale des Anciens de l'Aviron » (AAA) dont Robert 
Jacquier, véritable pilier du club, prendra la présidence113. 
En 1986, toujours sous l’impulsion et les précieux conseils et entrainements dispensés par Gérard 
Chevalier, qui sera reconnu en 1986 par la fédération suisse des sociétés d’aviron en qualité de 
meilleur entraineur suisse, le club remporte les titres de champion suisse en 4 barré élite, ainsi que 
celui de vice-champion suisse en 8 barré élite. A la rubrique investissement, le club se dote de sa 
première « machine à ramer », ou « ergomètre ». 
L’année 1987 verra la première participation d'un 8 barré à la fameuse « Head of the River Race 
» à Londres. L’année suivante les rameurs et rameuses rentrèrent avec un titre de champion suisse 
en 8 barré élite hommes et le premier titre de champion suisse féminin de l'histoire du club. A la 
rentrée 1989, les licenciés du club arrivèrent dans leurs nouveaux locaux, plus spacieux114. 
C’est seulement au début des années nonantes, en 1992 que le club mettra en place une section 
loisirs. 
Dès lors les compétiteurs et les « loisirs » se côtoient au sein du club. 
Le FRCM remporta 21 titres nationaux entre 1969 et 1996, titres qui continuent de s’accumuler au 
fil des années. La passion commune pour ce sport, pratiqué entre amis permet au club de 
continuer à engranger les médailles et les titres dans de nombreuses régates. 

 
En 1999, le club comptait une cinquantaine d’embarcations alors que l’inventaire de 1966, reporté 
dans le Bulletin semestriel de l’été 1966 mentionnait seulement 8 bateaux. 

 

Petit club avec peu de moyens. Le FRCM commença son histoire avec peu de matériels et des 
bateaux modestes mais n’a de cesse de vouloir s’agrandir. 
En témoigne les investissements au fil des années, comme en 2006 avec de lourds investissements 
pour le club avec l'acquisition d'un bus 15 places et d'un nouveau 8 barrés115. 
2007 verra le retrait de Gérard Chevalier après 37 ans de présidence. Neville Tanzer sera élu 
nouveau Président, et sera avec un comité de 8 membres. 
Avènement pour le club en 2010, un de ces rameurs, Louis Margot devient champion du monde en 
quatre barré junior suisse (4+)116. 
Les années se suivent et de nombreux titres sont décrochés lors des championnats suisses, aussi 
bien pour les équipages féminins que masculins, et quelque soient les formations. Les 
investissements se poursuivent également, en 2016 le club fait l’acquisition d'un nouveau 8+ « 
l’araignée ». 
Grandes émotions pour les membres du FRCM en 2021 lorsque la Suisse devient Championne du 
monde en 4x juniors filles avec à son bord la morgienne Thalia Ahumada. Durant cette même 
année, elle sera vice-championne d’Europe de sa catégorie d’âge. D’autres belles réussites 
couronnèrent cette saison grâce à Raphaël Ahumada, qui monta sur la troisième marche du 
podium lors des championnats d’Europe U23 et qui termina à la sixième place lors de 
championnats du Monde U23117. 

 
 

 
112 Forward Morges, Un siècle de sport, Patrice Rossel, 1999 
113 Histoire et palmarès, Forward rowing club de Morges, site 
114 Histoire et palmarès, Forward rowing club de Morges, site 
115 Histoire et palmarès, Forward rowing club de Morges, site 
116 Histoire et palmarès, Forward rowing club de Morges, site 
117 Histoire et palmarès, Forward rowing club de Morges, site 
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XXI. Actuelle buvette du camping – Second locaux du FRCM 

 
 
 

 
 

XXII. 1969, le premier titre de champion suisse de l'histoire du Forward Rowing Club. Catégorie 
2+ juniors, F. Trabaud, R Pasche, Barr. Ch.-H. Carlin (entraîneur, G. Chevalier). Ces compétiteurs 

furent encore sélectionnés à Berne, pour la Coupe d'Europe des juniors, et terminèrent au 
troisième rang 
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L’année 2022 s’inscrit dans la lignée de 2021, Raphaël Ahumada se classe troisième aux 
championnats d’Europe et gagne la coupe du monde avec son co-équipier. De leur côté, deux 
morgiennes, Thalia Ahumada et Margaux Oural brillent et finissent quatrième de la coupe du 
monde et cinquième européennes. 
 
Les émotions se succèdent mais moins heureuses. En 2022, une tempête cassa une grande partie 
de la flotte destinée à la compétition. Les bateaux furent, à la grande surprise de l’ensemble des 
membres du club, réparés ou remplacés. Le nombre de bateaux croît donc avec le temps. 
La saison 2023 sera sans précédent, Raphaël et son co-équipier sont sacrés champions d’Europe 
et gagne le classement de la coupe du monde. Ces beaux résultats sont suivis par une seconde 
place aux championnats du monde, leur offrant un ticket pour les Jeux Olympiques de Paris 2024 ! 
Quant à Thalia, elle devient vice-championne d’Europe et termine sur la troisième marche du 
podium avec l’équipe suisse ! 
 
Le club a la chance de pouvoir compter alors sur 56 bateaux pour accompagner les rameurs, 
malgré les difficultés survenues l’année précédente118. 
 
En parallèle à ces activités de compétitions, il est important de noter que de nombreux rameurs 
continuent de donner de leur temps au FRCM comme entraineur, Président, membre du comité ou 
autres aides apportées au club. L’aviron, sport complexe, plait énormément, mais le charme du 
Forward Morges réside également dans ses valeurs humaines, un club soudé qui met en avant des 
notions d’amitiés et de famille119. 

 
118 Information de Frédéric Giannini, président du FRCM 
119 Forward Morges, Un siècle de sport, Patrice Rossel, 1999, Histoire et palmarès, Forward rowing club de Morges, site, 75e 
Forward Rowing Club Morges (mémoire) 
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XXIII. Accident à la suite de la tempête de 2022 
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Chapitre 5 : Témoignages. 
 

Sept personnes issues de deux familles vont être présentées au cours de ce chapitre. D’une part, 
la famille Martin, couple d’anciens rameurs dont les enfants rament encore au Forward Rowing 
Club Morges, et de l’autre, deux frères, de la famille André, dont deux de leurs fils respectifs ont 
également ramé - un des deux est aussi interviewé. L'intérêt de prendre ces deux familles réside 
dans leurs histoires. Chacun des membres de ces familles ayant témoigné ont une vision très 
personnelle du club, une histoire et un parcours qui leurs sont propres…L’attachement au club et la 
vision familiale sont diverses. Ce qui est intéressant dans ces témoignages, c’est qu’ils sont très 
différents comme très semblables. Certains avis divergent comme d’autres se rejoignent. Pour 
pouvoir introduire ces idées comme il se doit, voici déjà l’histoire de ces personnes. 
 

L’histoire de la Famille Martin 
 

C'est en 1976 que Jean-Christophe Martin, âgé de 16 ans à l'époque, se lance dans l’aviron. Il 
commence avec son frère - qui ne continuera pas - presque « à l’aveugle », sans vraiment savoir 
ce qu’est ce sport peu connu. « De temps en temps, tu vois une régate à la télé[vision] et tu passais 
au bord du lac » affirme-t-il. Mais étant issu d'une famille de paysans-vignerons, le sport n’est 
pas présent (manque de temps libre, d’envie…) et l’aviron encore moins ; Jean-Christophe habite 
Bremblens, village reculé du lac, et n’assiste pas à autant de passages d’avirons que dans des 
villes ou villages du bord du lac telle que Morges. Son arrivée au FRCM se fait par le biais d’un ami 
qui en faisait, « il n’en a pas fait longtemps » précise-t-il. Jean-Christophe apprécie venir au club 
malgré le fait que pendant 5/6 années, il se considère comme « mauvais ». Les photos qu’il a 
apportées lors de l’interview montrent à cette époque les anciens locaux, pas encore agrandis, les 
bateaux en bois, les anciennes machines à ramer, plus communément appelées « ergomètres » 
dans le monde de l’aviron, quelques équipages, différents lacs et fleuves sur lesquels il a ramé. Il 
enchaine les entraînements en vue des compétitions mais participe aussi à de longues distances 
comme une descente du Rhône en 1984 ; « on a mis le bateau à Genève et on est allé jusqu’à la 
mer ». En 1982, il avait aussi participé au tour du lac Léman, 160 km à ramer en plusieurs jours, 
évidemment. Il rame surtout en pointe (un seul aviron par équipier) et se voit, en 1986, doté du titre 
suisse en quatre barré (4+). Un résultat inattendu par tous. Il rencontre des gens, devient très 
proche de certains d’entre eux ; et comme beaucoup d’autres rameurs, il se voit doté d’un surnom, 
« Tintin », il est tellement appelé de la sorte que certaines personnes oublient son vrai prénom120. 
En août 1990 arrive Noële. Un été au lac de Joux, raconte-t-elle, alors qu’elle est chez une amie 
habitant aux Charbonnières, elle voit passer des bateaux d’aviron sur le lac et se décide d’essayer. 
Elle arrive en tant que loisir « parce que je suis venue à 18 ans et que c’est presque un peu tard 
pour commencer à faire quelque chose (au niveau des compétitions) » et barre aussi beaucoup 
les bateaux. Elle appréciait beaucoup ramer, dit-elle en se faisant couper par son mari qui lance 
en riant « et draguer les garçons ». Elle lui répond qu’elle n’en a « pas eu besoin » car c’est lors de 
sa rencontre avec Jean-Christophe qu’elle tombe amoureuse de lui « j’ai tout de suite vu ; là tac, 
c’est celui-là ! ». Elle apprécie se tenir en forme et voir des gens et vient donc presque tous les jours 
ramer. 
Leurs parcours respectifs se poursuivent au sein du club ; l’un en compétiteur et l’autre en loisir. 
Jean-Christophe se lancera en tant que menuisier indépendant, pour entre parenthèse « avoir plus 
de temps pour [s’] entrainer, c'était un des critères ». 
Noële décide d'arrêter cette activité avant la naissance de son fils, Léon ; question d'économie, 
parce qu’elle ne pouvait pas ramer enceinte et par manque de temps. Son mari quant à lui, 
continue les entraînements, ainsi que quelques compétitions. Il vient même se joindre à un groupe 
pour lancer le « nouveau » comité en 2007, dans lequel il sera responsable matériel (dû 
particulièrement à son statut de menuisier) et aborde le rôle d’assistant entraîneur pendant  

 
120 Jean-Christophe Martin, mardi 18.07.23, Préverenges 
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XXIV. Descente du Rhône en 1984 
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quelques temps. Il arrête de ramer au bout de 20 années, « parce que ça suffisait » affirme-t-il. Il 
participe à un dernier championnat romand, après la naissance de Léon, et met un terme après 
cela à sa carrière de compétiteur. 
Encore aujourd’hui, Jean-Christophe s'entraîne quelques fois l’hiver sur un ergomètre, mais il s’est 
aussi pris de passion pour le vélo. L’aviron a encore une place particulière dans son quotidien, plus 
précisément par le biais de ses enfants, tous deux ramant à Morges. Quant à Noële, ce n’est plus un 
sport qu’elle pratique mais elle prend toujours beaucoup de plaisir à voir ses enfants ramer. 

 

Jean-Christophe et Noële ont donc deux enfants ; Léon, l’ainé, et Louise, la cadette. Tous deux ont 
grandi dans le club dont leurs parents faisaient alors partie. Même avant de commencer l’aviron, 
ils venaient au club participer à des repas de soutien, des Noël… 
Léon, avant de se lancer dans l’aviron, a fait 2/3 années de football. Quand il arrête le football, il 
cherche un nouveau sport. Ses parents lui imposent de faire la semaine d’initiation organisée par 
le FRCM. Lui qui avait dit qu'il n’en ferait jamais, commence finalement, en 2012 ; « ne faut pas 
dire jamais » dit-il à son père après avoir décidé de ramer. 
Louise se vit imposée la même « contrainte » : prendre part à la semaine d’initiation, et commence 
alors à 11 ans (relativement jeune pour ce sport) à la suite de son frère. 
À ses débuts, Léon affirme ne pas être doué dans cette pratique. Il se retrouve, pour sa première 
saison dans les moins bons bateaux, « on se faisait pulvériser par tout le monde ». Arrivé à sa 
deuxième saison d’aviron, il se retrouve parmi les plus forts et demande, avec ses coéquipiers, à 
pouvoir s'entraîner plus. En 2015, il monte sur la troisième place du podium suisse, en cadet (U17). 
Il gagne encore des médailles lors de régates nationales et régionales. Il participe aussi à plusieurs 
courses en 8+, principalement des longues distances121, dont il garde de bons souvenirs. Il fait une 
troisième place sur la longue distance de Turin ; la course étant chronométrée, le résultat des 
bateaux n’est pas directement visible. Leur troisième place est donc un résultat peu attendu 
sachant que même l'équipage, ne pensant pas monter sur le podium, souhaitait partir avant la fin 
de la régate. Il monte sur le podium d’autres longues distances et participe aussi à un bateau de 
l’Association Romande d’Aviron (ARA). À 18 ans, Léon décide de prendre une pause « pour trois 
raisons » ; le début de l’université, ses études prenaient du temps et lui engendraient du stress ; 
sa santé physique, il a eu des maux de dos en ramant pendant une longue période et enfin les 
relations interclubs, quelques tensions dans l’effectif. 
C’est alors âgé de 22 ans qu’il décide de revenir au club et de se remettre au sport ; « mon but 
c'était de revenir pour retrouver les sensations de l’aviron », un but qui a été atteint et qui le 
conforte dans sa décision d'être revenu. Il redevient compétiteur et participe aux déplacements 
aux camps et régates. Étant un des rares possesseurs d’un permis poids lourds, il aide pour 
conduire le bus du club sur certains déplacements. 
Quant à Louise, elle se lance donc en tant que compétitrice à l'âge de 11 ans, une année après son 
grand frère, mais pendant ses 5 premières années d’aviron, elle vient « pour les copines » et ne 
prend pas trop cette activité au sérieux. Étant présente depuis longtemps au sein du club, elle affirme 
: « j’ai l’impression d’avoir vécu plusieurs “ères” par exemple avec les filles, il y a eu des générations. 
Des filles sont venues, sont parties » une situation qu’elle a apprécié vivre. Elle précise qu’elle a 
hésité plusieurs fois à se retirer du club, mais sans y parvenir et cela pour de multiples raisons. 
Elle reste très attachée au club et se voit en 2023 vivre une de ses plus belles expériences. Avant 
cela, elle remporte plusieurs médailles suisses en cadette (U17) et en séniores poids-légères (U23) 
en double. Elle participe à des compétitions d’ordre national. 
Louise n’ayant pas de JS (permis d'entraîner Jeunesse et Sport), elle aide tout de même en donnant 
quelques cours pour des personnes majeures. Elle aide aussi lors des semaines d’initiation ou 
durant les team buildings organisés par le club. En 2021, elle prend part au comité d’organisation 
du repas de soutien122. Elle a été auprès du comité remplaçante vérificatrice des comptes, rôle qui  

 

 
121 6000m au lieu de 2000m qui est la distance olympique, distancée majoritaire en régates. 
122 Repas organisé chaque année par le club pour aider aux finances de la saison 
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XXV. Léon et Louise Martin- régate de Nyon 2017 

 
 
 

 
 

XXVI. Louise et ses parents – Championnats suisse – Rotsee 2023 
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change chaque année, elle devient ensuite vérificatrice des comptes123 en 2023. La même saison, 
Louise participe à un énième championnat suisse, mais qui fut plus mémorable que les autres. Elle 
remporte trois médailles sur les trois courses auxquelles elle participe. 
Louise est une jeune femme qui s’est épanouie et a grandi dans ce club, même bien avant de 
commencer à ramer. Elle a tellement passé de temps dans les locaux du FRCM qu’elle en vient 
même à dire « c’est la maison », « je me sens bien et je me sens à ma place »124. De plus, elle se sent 
très reconnaissante de tout ce que l’aviron a pu lui apporter ; elle parle d’autonomie, de confiance 
et de leçons de vie très importantes. 

 

L’histoire de la Famille André 
 

Maintenant que la famille Martin est présentée, place à la famille André. 
Le premier, de cette famille, à rentrer au club est Yves-Marc. Lui qui était nageur, il décida de 
changer de sport quand il vit des bateaux d’aviron sur le lac et qu’il voulut essayer. Déjà attaché 
aux sports nautiques, il arrive en tant que cadet, à 15 ans, et s’en suivent des années de 
compétitions intenses durant lesquelles il gagne des médailles suisses, (comme en 1986 aux côtés 
de Jean-Christophe Martin), il participe également à de grandes courses telles que des 
championnats d’Europe… Après ces championnats d’Europe, il arrête l’aviron de compétitions et 
décide d'entraîner. Il devient donc entraîneur bénévole pendant une dizaine d'années. Durant cette 
période arrive la naissance de ses deux fils. Après une remarque de sa femme il explique : « ça 
m’a fait réfléchir et du coup j’ai levé le pied ». Il a finalement arrêté pendant un moment, avant 
d’entendre son fils Christopher, qui commença l’aviron au FRCM, lui demander de revenir entraîner. 
C’est à cette période que le Forward subit un changement de comité, changement qu’Yves-Marc 
décrit comme rude et même pathétique. Il faisait partie d’une sortie VTT que d'anciens rameurs 
avaient organisé, événement durant lequel ils se décidèrent de se proposer comme nouveau 
comité. Les élections du nouveau comité de 2007 ont « laissé des traces » comme dit Yves-Marc. 
À la suite de cela, il rentre au comité où il retrouve ses amis et son frère, qui en faisaient déjà 
partie. Ils avaient déjà fait partie de l’ancien comité, c'est-à-dire celui avant 2007, expérience qu’il 
n’a pas gardée comme très bonne. Il continu pendant de longues années à faire partie du comité 
de 2007 (il est actuellement encore membre de ce comité) et d'entraîner, cela jusqu'en fin 2019 
environ. Il aide encore le club pour le site internet, certains cours JS, qui seront repris par quelqu’un 
d’autre ces dernières années, et de paiement en ligne. Il aide pour les relations avec la commune, 
travaillant dans le domaine des bâtiments de la ville de Morges. Il se voit encore rester auprès du 
comité pendant sûrement une année, « et puis après, place à d’autres » affirme-t-il. Il n'est pas 
fermé à l'idée de revenir plus tard, il se laisse vivre le moment présent. Il montre donc encore une 
grande attache au club et y sera toujours grandement lié. 
De son coté, Gilles André, son petit frère, entre au club en 1982 à la suite d’Yves-Marc qui lui avait 
demandé de venir barrer un quatre. Durant l’interview, Gilles parle en tout premier lieu d’une odeur 
de Copal, un vernis utilisé sur les bateaux - qui étaient tous en bois125 à l’époque -, qu’il avait senti 
en arrivant et qui l’a beaucoup marqué. Après avoir barré son frère, il commence l’aviron en 
catégorie minime (U15). Les premières années ne sont pas fulgurantes ; peu de résultats jusqu'en 
junior (U19) où il se retrouve à ramer dans un huit qui finit troisième aux Championnats Suisses et 
un quatre assez prometteur qui monte même sur la deuxième place du podium suisse et qui 
l'amène à une troisième place aux championnats d’Europe juniors. Passé senior, les résultats se 
font plus rares. Il participe tout de même plusieurs fois à la tête de rivière de Londres, comme son 
frère et Jean-Christophe Martin. S’en sont suivies de longues années de huit (8+), qui « drivait » le 
club. En 1992, il remporte le titre suisse et une qualification en quatre sans barreur pour les 
championnats d’Europe où il finit juste derrière le podium. Il continue de ramer surtout en huit et 
en deux sans barreur avec Jean-Christophe. C’est en 2000 qu’il arrête la compétition mais il reste  

 
123 Permet d’assurer la sureté du travail fournis par les trésoriers 
124 Louise Martin, lundi 17.07.23, Lausanne 
125 Contrairement aux bateaux de nos jours fait en plastiques, fibres de carbone, verre, kevlar, … 
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XXVII. Gilles André à ses débuts (à gauche de l’image) 
 
 

 
XXVIII. Noé André à ses débuts (à droite de l’image) 
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à cette époque encore proche du club. « On était des fous furieux » donc pour lui impossible de 
ramer en loisir, après avoir vécu une carrière de compétiteur. Il continue tout de même à ramer 
dans un huit master, équipage avec lequel il va faire une course 24 heures de VTT et avec qui ils 
se décideront de reprendre les rênes du club. Cela dit comme sur le ton d’une blague, ils finiront, 
après une dure période de désaccords entre ancien et nouveau comité, par prendre leur place en 
2007, comité dans lequel Gilles devient trésorier. Gilles parle d’un dévouement important au club. 
Ce club leur appartenait à tous, comité comme rameurs, car ils avaient toujours donné du leur 
temps pour celui-ci. « On a vraiment participé à la construction […] du club » affirme-t-il en me 
précisant qu’ils avaient rénové tout à la main. Leur envie de devenir le nouveau comité n'était que 
par passion pour ce club. Il restera donc trésorier auprès du Forward jusqu’en 2022. Durant une 
bonne partie de cette période, il voit son fils ainé, Noé, ramer au sein du club.  
 
Noé se voit obligé, tout comme Louise et Léon avant lui, de participer à la semaine d’initiation. C’est 
alors qu’il commence à 13 ans, en minime (U15). Son petit frère a aussi cette obligation, un an 
après Noé, mais lui ne continuera pas cette activité. Ce sport lui a directement plu et il délaisse 
donc la natation, sport qu’il a au début pratiqué en parallèle à l’aviron. Il se lance à 100% dans ce 
sport aussi grâce au fait que sa famille faisait partie de ce monde-là. Il enchaine de nombreuses 
régates nationales, dont des médailles romandes et une deuxième place lors d’une course longue 
distance souvent concourue par des bateaux morgiens, la Rœsti Cup, course organisée à 
Schiffenen. Noé fait une pause, en 2023, pendant environ une saison : « j’en ai eu un peu marre 
de tous ces entraînements. Je voulais faire une pause pour de nouveau avoir envie de m'entraîner 
et retrouver l’envie de faire des courses ». Il s’imagine donc reprendre pour entamer la saison 2024, 
toujours au côté du Forward Rowing Club Morges. 

 
Morceaux choisis et comparaison des témoignages 
 

« C’est un peu pour tout le monde la même chose » affirme Tintin en parlant des premières années 
d’un rameur. Pour la majorité des rameurs, les premières années, on est encore de jeunes 
adolescents et adolescentes qui viennent se voir, qui veulent partager des moments ensemble 
autour d’une « passion » commune. Comme dit précédemment, Louise a mis 5 années avant de 
prendre vraiment les entraînements au sérieux. Elle n’est pas la seule. « C’est le but quand même, 
d'avoir une vie sociale en dehors de l'école » ajoute Noële. Gilles précise aussi ce propos en 
soutenant le fait qu’au début du comite de 2007, ils avaient justement essayé de recruter des 
sportifs plus jeunes, car c’est ce qui fait l'effervescence d’un club, en quelques sortes. De voir des 
adolescents prendre du plaisir en pratiquant un sport d'équipe est très attirant pour les autres 
jeunes. La sociabilité et l’amitié dans un club rend l’ambiance agréable et drainent encore plus de 
monde. « C’est un club qui met beaucoup en avant l’aspect social » affirme Léon, précisant qu’il 
n’est pas sûr que cela ne soit pas le cas au sein d’autres clubs. Il n’y a pas que l’image qui ramène 
des jeunes, mais les jeunes eux-mêmes. Quand de nouveaux rameurs apprécient l’ambiance du 
club, ils ont envie de faire venir des amis pour participer à cette activité et à cette bonne ambiance 
ensemble126. 
Yves-Marc précise qu’il ne faut justement pas se focaliser que sur certains aspects du club tels 
que les résultats ; « c’est éphémères les résultats »127 même très bons, ce qui compte c’est aussi 
l’image que renvoie le club. Du côté du comité, « ce qui était le plus motivant pour nous, ce n’est 
pas tellement les résultats internationaux […] c’est plus l'effervescence du club », eux qui étaient 
un comité « très accès sur la jeunesse »128. Le lien entre les jeunes est une image très attractive. 
Même en aviron loisir, les rameurs font partie d’une équipe ; « tu viens parce que tu as ta place, et 
si tu n’es pas là, les autres sont embêtés »129, c’est aussi une source de motivation.  

 
126 Léon Martin, jeudi 20.07.23, Préverenges 
127 Yves-Marc André, mercredi 26.07.23, Morges 
128 Gilles André, mercredi 19.07.23, Morges 
129 Jean-Christophe Martin, mardi 18.07.23, Préverenges 
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XXIX. Champions suisse 1986 avec Yves-Marc André et Jean-Christophe Martin 
 
 

 
 

XXX. Yves-Marc André (au second plan) 
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Cela apprend aussi à vivre avec les autres et travailler en équipe130. 
 

Tous mes témoins répondent à cette question ; « quel est le moment le plus marquants de votre 
carrière en tant que rameur ? », et y répondent de manière équivalente. Une réponse plutôt axée 
résultats du côté des compétiteurs et de la compétitrice. Pour Jean-Christophe, sans aucune 
hésitation ce fut le souvenir de 1986, déjà évoqué plus haut. Son premier titre suisse en quatre 
barrés. « On n’était pas favoris ; c'était eux qui devaient nous battre, Thalwil »131. Sur ces quatre 
barrés se trouve aussi Yves-Marc, qui tient tout autant à ce souvenir que son coéquipier. C’est un 
moment très marquant pour les cinq coéquipiers mais pas uniquement. Ce titre est un souffle de 
motivation pour le club, qui n’avait pas reçu de titres nationaux depuis longtemps132. « On a créé 
la surprise, mais on était les premiers surpris ! »133. « Ça a amené un nouvel élan »134. 
 
Louise quant à elle parle de sa saison 2023, où elle finit sur le podium suisse. « Vu qu’on a fait 
troisième, troisième et deuxième, pour moi c’est hyper marquant. C’est vrai que c'était la première 
fois que je faisais des bateaux avec Thalia » dit-elle en parlant d’une de ses amies les plus proches, 
qui rame aussi au FRCM et en équipe suisse. Avoir ramé à ses côtés lui a amené d’autant plus de 
plaisir qu’elles aient remporté leurs courses. Ce qu’elle rajoute en plus des résultats, c’est l’ambiance 
de ces championnats ; « j’ai eu une saison […] avec des tensions, des problèmes partout avec tout 
le monde, et aux championnats suisses il y a tout ça qui s’est effacé au profit du sport, de la 
compétition et du soutien ; et ça c'était vraiment incroyable ! ».  
Gilles pense à sa troisième place aux championnats d’Europe juniors. Une course acharnée, et 
même, la plus dure de sa carrière. « Elle a été arrachée au bout de l’effort » « physiquement, c'était 
marquant ». 

Il parle aussi des longues distances, comme le tour du lac, fait avec son coéquipier Tintin et 
d’autres rameurs. Il présente ce défi comme un instant durant lequel tu vois les gens tels qu’ils 
sont, dû à la dureté de l’exercice et sa longueur. 

 
Noé aussi, se souvient particulièrement de deux courses qui l’on marqué : la première avec un de 
ses très bons amis, Jérémie, lorsqu’ils avaient environs 14 ans, à Schiffenen où ils ont gagné alors 
qu’ils se battaient contre un bateau de Vevey qui avait, sur le papier, plus de chances qu’eux de 
finir devant. L’autre course qui est restée dans sa mémoire est une longue distance nommée la Rœsti 
Cup, se déroulant aussi à Schiffenen, à l’issue de laquelle il finit deuxième avec ses coéquipiers en 
huit (8+). 
 
Léon pense en premier, et instinctivement, à sa troisième place en 2015, aux championnats suisses.  
 
Pour tous ces compétiteurs, les souvenirs marquants sont souvent des résultats. Ils ont beaux être 
éphémères, ils restent des souvenirs principaux pour eux. 
Est revenu aussi plusieurs fois le 100e anniversaire du club. Cette journée de fête en l’honneur des 100 
années du club a marqué certaines personnes comme Louise et Noële. Une fête bien organisée, de 
partage où beaucoup se sont amusés. « C'était vraiment une énorme fête, toute la journée, tout le 
monde s’est vraiment fait plaisir ! et cent ans c’est marquant »135. Bien évidemment, cette journée 
fut plus rude pour les organisateurs tels que Gilles ou Yves-Marc, alors membres du comité, et qui 
ont passé une journée entière à travailler. 
Tout comme le 100e, il y a aussi le repas de soutien annuel qui est apprécié, car il permet de 
partager et de « retrouver aussi les anciens du club qui viennent »136. 

 
130 Noé André, samedi 22.07.23, Morges 
131 Jean-Christophe Martin, mardi 18.07.23, Préverenges 
132 Yves-Marc André, mercredi 26.07.23, Morges 
133 Jean-Christophe Martin, mardi 18.07.23, Préverenges 
134 Yves-Marc André, mercredi 26.07.23, Morges 
135 Louise Martin, lundi 17.07.23, Lausanne 
136 Noé André, samedi 22.07.23, Morges 
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XXXI. 1987, 8+ élite à Londres. Les Morgiens obtinrent le 46e rang sur 420 participants. Barr. J 
Noverraz, Ch. Hockenjos, J-Ch. Martin, L. Chevalier, Y.-M. André, C. Pernet, H. Miehlbradt, Y. 

Borboën, M. A. Kirchoffer. Entraîneur G. Chevalier. 
 
 
 
 

 
XXXII. Noé André en double -Divonne, 11 juin 2022 
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Jean-Christophe revient, quant à lui, sur ce qui est en quelque sorte une tradition : Londres ; une 
tête de rivière où il s’est rendu plusieurs années de suite avec ses coéquipiers de huit pour 
participer à la course. Ces courses sont aussi très marquantes pour ses coéquipiers, Yves-Marc et 
Gilles (les deux frères André). 

 
Ce qui a marqué Noële se sont aussi les rencontres, les gens qu’elle a côtoyés et qui « quelque part 
sont toujours là ». Des personnes avec qui, pour la plupart, elle est encore en contact.  
De même pour Jean-Christophe qui partage ses sorties vélo avec d’anciens coéquipiers. Ils sont 
tous deux encore en contact avec la famille André. Jean-Christophe étant employé d’Yves-Marc 
mais surtout, et ce qui est le plus intéressant, Gilles étant le parrain de Louise.  
Dans le club, ce ne sont pas les seuls à avoir « tissé » un lien grâce à un rôle presque de l’ordre de 
la famille. Yves-Marc est parrain d’un autre membre du club, dont le père, Marc-André Kirchoffer, 
est un de ses anciens coéquipiers, un de ses amis les plus proches et le plus présent dans sa vie. 
L'amitié créée dans ce cadre a amené plusieurs familles à tisser des liens « officiels » entre-elles. 
Gilles et Jean-Christophe avaient beaucoup ramé ensemble certes, mais avaient aussi partagé 
des moments ensemble, en dehors du cadre de l’aviron. Gilles rappelle les « soirées 
hamburger » chez Tintin, les sorties VTT, ou même des vacances qu’ils ont passées ensemble. Il 
raconte ces anecdotes avec beaucoup de plaisir et un large sourire.  
 
Yves-Marc, plusieurs années après avoir gagné des championnats suisses avec, passe une semaine 
à Tunis avec un de ses coéquipiers de quatre barré. Il garde des liens forts avec d’autres anciens 
coéquipiers.  
 
Pour Noé André, l’aspect social si important lui a permis de vaincre une part de sa timidité, d'être 
plus à l’aise pour parler aux gens qui l’entourent. C’est drôle de voir les mêmes propos lors de 
l’interview de Gilles, qui se décrit comme plus introverti avant d’avoir commencé l’aviron. « On sort 
de la routine, on se fait plus d’amis et on fait autre chose que simplement aller en cours »137. « On 
sort de sa zone de confort »138. 

 
Au sein d’un club de sport, tel qu’ici, le FRCM, les participants à cette activité sportive se voient 
quasiment, à partir d’un certain âge ou niveau, tous les jours. La semaine, on se croise aux 
entraînements, principalement les après-midi ou début de soirée. Il arrive, si le sportif ou la sportive 
a un très bon niveau d'entraînements, que l’on se croise même le matin, avant les heures de cours 
ou de travail. Les week-ends donnent lieu maintenant à des compétitions ; deux jours de suite 
parfois durant lesquels on se lève tôt, on part tôt, on passe la journée complète ensemble et même 
on partage la même chambrée.  
Sinon, quand il n’y a pas de régates, on vient quand même s'entraîner, profiter du lac le week-end. 
Les vacances se transforment en camps d'entraînements ; c’est alors plusieurs jours d’affilés que 
l’on passe ensemble, 24 heures sur 24. 

Se voir autant, c’est apprendre à se connaître, mais aussi lâcher prise sur la timidité ; en société, 
l’humain se diversifie dans ses personnalités. On ne se montre pas forcément tel que l’on est dans 
toutes les situations, cela pour des raisons diverses et variées. On se retient parfois d'être 
nous-même pour plaire ou rentrer dans une sphère spécifique. Le lieu de travail est par exemple, 
en général, un lieu plus strict dans lequel il y a un cadre et un sérieux à respecter ; ce ne sont pas 
les mêmes libertés que dans le cadre familial.  

 

Dans le cadre d’un club de sport, ce qui est important c’est le divertissement. En tant que 
compétiteur, il est préférable d'être sérieux lors des entraînements, les participants loisirs ont ici 
plus de liberté. Mais en dehors des entraînements, à la vue du nombre d’heure à se côtoyer, on se  

 
137 Léon Martin, jeudi 20.07.23, Préverenges 
138 Gilles André, mercredi 19.07.23, Morges 
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XXXIII. Mariage de Noële et Jean-Christophe Martin sous une haie d’honneur de rames. 

 

 
XXXIV. Mariage de Florence et Gilles André sous une haie d’honneur de rames. 
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« laisse aller » plus facilement, on se retient moins et on se montre tel que l’on est. Un autre point 
qui permet d’être soi-même est le sport. En aviron, la pratique de ce sport, entraînements comme 
courses, demande beaucoup de capacités physiques. L’aviron est connu pour être un sport très 
complexe, mixte de coordination et de force « pure ». Même une sortie « tranquille » reste dure. 
De ce fait, il arrive donc que l’on se voit « dans son pire état » ; on transpire, on souffre même, on 
crie, on pleure. Mais il ne faut pas laisser de côté l’autre facette. Ce sport amène beaucoup de joie 
; la réussite d’un entraînement, d'une saison, des résultats imprévus, des fêtes d’associations, des 
rires, des pleurs mais cette fois-ci de joie. Beaucoup de partage et d'émotions qui vous amènent à 
vous montrer dans votre pire état comme dans le meilleur.  
Pour continuer sur ce thème des relations dans un club, on remarque que les liens entre chaque 
personne ne se ressentent pas de la même manière pour tous. 
Est-il possible de considérer ses coéquipiers et coéquipières comme des membres de sa famille ?  
 
D’un côté, il y a ceux qui le ressentent comme cela ; de l’autre, il y a ceux qui ne peuvent mélanger 
famille et amis ou coéquipiers. « Mais même plus qu’un membre de la famille. Ça dépend, Y’a des 
gens avec qui tu ne t’entends pas et puis tu peux ramer avec eux » affirme Jean-Christophe Martin, 
qui pense qu’il est tout de même plus agréable de ramer avec des gens que l’on apprécie.  
Gilles André est comme la preuve que l’on peut considérer un coéquipier comme quelqu’un de sa  
famille ; « on a fait pas mal de deux sans (barreur) ensemble. […] de tout ce qu'on veut en fait », 
« je suis parti en vacances avec Gilles »139,  « une fois que j'étais senior, j’étais tout le temps là 
avec lui, […] presque comme des frères »140, Jean-Christophe et Gilles sont coéquipiers, amis, et 
finissent par tisser des liens familiaux ensembles, quand Gilles devient le parrain de Louise Martin.  

 
 
Noële Martin affirme, elle aussi, « c’est un peu comme une famille quand même, quand tu vois les 
gens si souvent ». Tous deux, Noële et Jean-Christophe racontent avoir fait des sorties vélo, une 
descente de l’Ardèche en canoë, avoir fait des vacances avec des gens du club, activités qu’ils 
n’ont parfois jamais faites avec certaines personnes de leur famille. « C’est vrai que c’est plus que 
le fait d’appartenir au club qui est important ; tu fais partie d’une espèce de grande famille de gens 
qui ont consacré du temps et beaucoup d'énergie dans ce club »141. 
Yves-Marc est lui aussi parrain d’un autre membre du club, le fils d’un de ses plus proches amis. 
Un ami avec qui il a beaucoup partagé aussi pendant leurs carrières d’entraîneurs et de membres 
du comité.  
 
On voit donc que plusieurs liens se tissent au sein d’un club, plusieurs familles sont « liées ». 
 
Noé est tout à fait d’accord de dire que ses amis peuvent être aussi comme sa seconde famille, 
car, comme déjà dit, ils partagent tout ensemble. Il pense même que ça n’aurait pas été 
totalement pareil dans le cadre de la natation, sport qu’il pratiquait avant l’aviron. « Puis vu que 
c’est un sport d’équipe, et qu’on change pas mal d'équipages, au final t’es proche d’un peu tout 
le monde au club »142. 
 
Ce lien-là est pour certains spécifiques au cadre. Serait-ce le cas dans tous les sports ? Au sein de 
toutes les associations ? Est-ce spécifique au FRCM ?  
 
Sûrement pas, mais de leurs expériences, beaucoup ne trouvent pas de telles relations en dehors 
de l’aviron. « Je n’ai pas gardé de lien avec les gens de l'école par exemple »143  ce propos d’ailleurs 
revient souvent dans plusieurs des témoignages, précisant qu’ils ont gardé des liens avec d'anciens  

 
139 Jean-Christophe Martin, mardi 18.07.23, Préverenges 
140 Gilles André, mercredi 19.07.23, Morges 
141 Gilles André, mercredi 19.07.23, Morges 
142 Noé André, samedi 22.07.23, Morges 
143 Noële Martin, mardi 18.07.23, Préverenges 
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rameurs et rameuses. « C’est pas juste l’aviron, mais l’avantage de l’aviron c’est que c’est 
vraiment pas individuel »144. C’est un sport d'équipe où l’on doit, même en étant huit à ramer, ne 
former qu’une seule unité. Au sein de cette association, on voit grandir chacun, on se voit les uns 
les autres changer, évoluer… Louise précise que pour elle, ces relations n’auraient pas autant 
d’importance dans un autre cadre que le sport, qu’elle s’est rapprochée de gens qu’elle ne 
côtoierait pas forcément s’ils n’avaient pas le sport comme centre d'intérêt commun. Faire des 
camps ensemble, autant de régates, partager un sport d'équipe… Tout cela permet des relations 
fortes et une sorte de vie commune où l’on se voit sous notre vrai jour. « Les amis que j’ai 
aujourd’hui, globalement je pense que c’est 75% des gens qui faisait ou font partie du club »145. 
Noé dit la même chose ; « Mes amis très très proches, c’est que l’aviron ». Noële pense qu’il est 
tout de même possible de se faire des amis aussi proches dans n’importe quel cadre, « que ce soit 
la musique, que ce soit au travail, que ce soit dans n’importe quel sport, n’importe quelle activité 
; je crois qu'après ça dépend de notre tempérament aussi ». Pour elle, cela dépend simplement de 
la capacité que peuvent avoir certains à entretenir leurs relations avec autrui. 
 
Pour Léon, il ne peut pas mélanger coéquipiers et famille. Pour lui, ils ont un lien particulier car ils 
ont fait des courses qui ont été importantes pour eux. Mais ce sont des amis comme les autres. 
« Avec [mes amis] de l’aviron, y’a zéro gêne, ça c’est sûr. Mais j’ai aussi des amis en dehors de 
l’aviron avec qui c’est pareil ». Il part du même principe que beaucoup, expliquant les liens sont 
forts grâce aux heures passées ensemble ; « donc on se connaît par cœur » mais cela ne lui laisse 
pas une impression plus forte qu’en dehors de son club. Pour lui, même le fait de rester en contact 
avec d’anciens coéquipiers n’est pas spécifique à l’aviron. Sa pensée rejoint celle de sa 
mère qui parlait de « tempérament » et de capacité à entretenir une relation. « C’est comme tout 
; c’est comme les copains d'école, tout d’un coup tu changes de classe et tu n’es plus avec eux. 
Pour moi c’est pareil »146. 
Il rajoute à la fin de son témoignage un fait qu’il décrit comme « marrant » ; « quand t’as quatre 
ans, t’as pas trop d’amis à part ceux de l'école, ou tu ne vas pas encore à l'école » donc ses copains 
étaient des enfants de rameurs, de coéquipiers de son père. Ces enfants-là, il les côtoie plus tard, 
à 12 ans, quand il commence l’aviron, en même temps que certains d’entre eux. Ses amis d'enfance 
redeviennent des amis à l’adolescence. 
 
Louise, elle aussi, ne mélange pas famille et coéquipiers. « Ma famille, c’est ma famille de sang 
[…] j’ai une famille hyper soudée et où ça se passe hyper bien » elle n’est donc pas d’accord de 
comparer cela avec les liens qu’elle entretient avec ses coéquipières. « Par contre, je suis d’accord 
pour dire que ce ne sont pas des relations qui sont pareilles qu’une amitié que tu as avec quelqu’un 
avec qui tu ne fais pas de sport ». Elle sépare donc famille, amis et coéquipiers comme des 
« catégories » vraiment distinctes. De plus, elle parle de jeunes assez moqueurs envers elle, dû au 
fait qu’ils ne pouvaient se rendre compte de ce qu’est vraiment la vie associative où l’on passe 
tant de temps. On voit donc que, hors du cadre du sport, elle n’avait pas des amitiés similaires à 
celle de l’aviron. Également parce qu'à l'extérieur, ils ne comprenaient pas qu'elle puisse passer 
tant de temps là-bas, à ramer, à s'entraîner, faire des camps, etc. 
 
Yves-Marc ne mélange pas non plus sa famille à ses amis ou coéquipiers, tout cela est question 
d'équilibre. Étant un homme très actif dans plusieurs domaines, tels que l’aviron, son travail, son 
rôle de formateur chez les pompiers volontaires, il a besoin d’avoir un équilibre dans tout cela. 
Tout ne peut pas tourner qu’autour de l’aviron, même si cette activité et tout ce qui en découle 
prend déjà beaucoup de place dans sa vie. Il pense justement avoir découvert de fortes amitiés au 
travers du club, mais cela ne pourrait pas être, pour lui, sa famille. « Je n’essaie pas de mettre tous 
les œufs dans le même panier ». Ce qui ne lui permet pas non plus d’affirmer un tel propos, ce sont  

 
144 Jean-Christophe Martin, mardi 18.07.23, Préverenges 
145 Gilles André, mercredi 19.07.23, Morges 
146 Léon Martin, jeudi 20.07.23, Préverenges 
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XXXV. Popeye et Olive alias Jean-Christophe et Noële Martin avec Léon lors d’une soirée d’une soirée 

déguisée au sein du FRCM 31.12.99 
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aussi les rivalités internes. Il est très difficile parfois de se sentir toujours aussi proches de ses 
coéquipiers après avoir vécu une rivalité. Pour faire un bateau, il faut parfois sélectionner les 
rameurs, s’en suit donc une « compétition interne » qui peut devenir assez toxique, et parfois 
abîmer des amitiés. « Y’a des hauts et des bas » ce qui est normal au sein d’un club147. 

 
On remarque que toutes et tous se sont dévoués d’une manière ou d’une autre pour leur club. 
Sûrement que ces liens créés donnent l’envie de se dévouer pour le club et de prendre part aussi à 
la vie active de ce club, en dehors des entraînements et/ou des régates. Noële, qui était loisir, 
aidait même les compétiteurs pour des taches qui ne lui revenaient pas ; « je le faisais volontiers, 
puis ça me faisait plaisir de pouvoir aider ». Léon aide pour certains trajets de régates et camps. 
Louise a aidé le comité avec ses deux rôles de remplaçante et vérificatrice des comptes, en plus 
d’avoir fait partie du comité d’organisation du repas de soutien.  
 
Yves-Marc et Gilles qui ont/font partis du nouveau comité de 2007, ont aidé dans plusieurs rôles 
au sein du Forward. 

 
Faire autant de sport, passer autant de temps au sein d’un club n'apporte pas qu’une vie sociale 
riche mais aussi pleins d’autres aspects. Certaines personnes se rejoignent sur cette idée et 
d’autres vont avoir des avis et expériences plus personnels.  
Pour Jean-Christophe Martin, le sport, en plus de l’avoir fait grandir en étant adolescents, lui a 
permis de se développer professionnellement parlant. « [l’aviron] ça m’a apporté pleins de clients, 
[…] une bonne partie de mes clients étaient des membres du club ou des connaissances de l’aviron 
[…] ». Il explique comme quoi, « à un moment, tout tournait là autour ». 
Noële parle « d’obligation », aspect qui revient dans la bouche de Noé qui se voit comme plus 
discipliné qu’avant. Apprendre à aller tous les jours s'entraîner, se lever tôt… De plus, devoir y aller 
aussi souvent amène beaucoup de bien au corps et à la santé : « Le sport, le fait de voir les gens 
; il me semble que j'étais toujours en pleine forme à cette période […] ».  
Comme dit ultérieurement dans la présentation de Léon, il s'est retrouvé à faire une pause 
pendant 4 années, et son retour au club lui permet de « reprendre la forme ». « Quand j’ai fait 
ma pause, je n’ai presque rien fait et c’est vraiment pas sain […] j'étais tout le temps fatigué ». Il 
précise d'ailleurs que l’aviron est un sport complet qui englobe pleins d’activités diverses comme 
la course à pied, le vélo, la musculation, l’ergomètre et bien évidemment l’aviron (la rame). C'est 
un sport qui permet d’en faire plusieurs en même temps car chacune de ces pratiques aident et 
participent aux performances et à la progression du rameur.  
Léon parle aussi d’apprendre le dépassement de soi, tout comme Noé : aller chercher ses limites 
et donner tout ce qui est possible. 
Louise, ayant vécu toute son adolescence là-bas, se voit aussi plus autonome. « L’aspect 
principale, c’est vraiment la confiance en soi » qui est un thème que Louise apprécie d’aborder. 
Pour elle, elle voit son expérience dans ce monde de l’aviron comme une vraie chance de 
développement personnel. 
 

  

 
147 Yves-Marc André, mercredi 26.07.23, Morges 
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XXXVI. Jean-Christophe se muscle au milieu des bateaux 
 

 
 

XXXVII. 1986, premiers ergomètres au FRCM 
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Ramer avec des gens de sa famille, ou voir ses enfants ramer aussi, est-ce quelque chose de spécial 
aux yeux de ces personnes ?  
 
Les Martin comme les André, ont répondu par l’affirmative : « oui » 
Bien évidemment, du côté des parents, ils ont tous et toutes précisé que si leurs enfants avaient fait 
une autre activité, ils n’auraient pas été moins fiers. Mais savoir « où leurs enfants sont » est 
rassurant. 
Du côté des Martin, la semaine d’initiation organisée par le club était un passage obligatoire. Sans 
être obligé de continuer, bien évidemment. Il fallait avant tout que ce sport plaise à Léon et Louise. 
« Ils sont nés, Jean-Christophe ramait, donc ils venaient au club, ils venaient aux journées 
d’ouverture de saison, au Père Noël ; ils venaient toujours »148, « On savait que c'était un bon 
environnement »149, « On a la chance d’avoir un club comme celui-là » affirme Yves-Marc en 
parlant de l'environnent qu’il décrit comme sain et aussi des locaux qui sont agréables et 
accueillants. « Ça amène et ça peut amener tout ce que ça m’a amené à moi, en termes de 
copains… » et c’est ce que Gilles espère en voyant son fils vivre son aventure au sein du Forward. 
Il parle lui aussi d’un lieu sain, que ce soit pour le développement physique comme psychique chez 
les adolescents. 
Yves-Marc continue en expliquant qu’il a tout de même voulu rester neutre auprès de son fils 
quand il ramait sachant qu’il faisait grandement parti du club (entraîneur, comité…). 
Tout comme les parents sont heureux de voir l'épanouissement que leurs enfants vivent dans ce 
cadre, les enfants sont tout aussi fiers de savoir le parcours qu’on put avoir leurs parents150.  
 
De plus ils sont reconnaissants que ceux-ci les aient poussés à ramer. 
« Toi tu parles le même langage qu’eux » affirme Noële à son mari. Avoir la même passion, le même 
sport dans une famille amène à discuter de cela. Ça rapproche, on est une famille et on se 
ressemble sur ce centre d'intérêt commun. « Ils comprennent ce qu’on dit avec Louise le soir […], 
ils sont impliqués ». Ça amène à plus de partage. 
 

« C’est propice au partage et aux débats »151. Bien évidemment, discussion amène parfois à 
débattre, sans aucun doute à se disputer si cela va plus loin, des débats positifs comme négatifs. 
Chacun donne son avis, on n’a pas le même, certains lancent des « théories »152… 
Il arrive même que la famille rame ensemble ; Louise et Léon, devant leur mère remplie de plaisir 
de les voir ensemble, ont participé à des courses Elle et Lui153 et d’autres bateaux mixtes. Léon 
rajoute, en riant, une anecdote, quand ils étaient assez jeunes, sur une course durant laquelle sa 
sœur le barrait154 en 8+ ; « On était nuls […] Elle avait fait n’importe et puis on a quand même 
gagné ! ». Léon a aussi la chance de ramer avec Jean-Christophe une fois, en entraînement, qui 
fut peu concluant mais qui leur laisse un drôle de souvenir, Léon étant très jeune à ce moment et 
ayant de gros écart physique avec son père. « On est tous très copains dans la famille, et je pense 
que l’aviron a participé à ça »155. 

 
  

 
148 Noële Martin, mardi 18.07.23, Préverenges 
149 Noële Martin, mardi 18.07.23, Préverenges 
150 Louise Martin, lundi 17.07.23, Lausanne 
151 Yves-Marc André, mercredi 26.07.23, Morges 
152 Léon Martin, jeudi 20.07.23, Préverenges 
153 Course mixte, un homme et une femme, peu commune en aviron suisse mis à part la catégorie masters et de rares 
régates 
154 Faire la direction dans le bateau 
155 Léon Martin, jeudi 20.07.23, Préverenges 
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XXXVIII. Régate des familles au club de Morges, années 1980, 4 membres de la famille André 

 

 
 

XXXIX. Léon et Louise à leurs débuts, sur les traces de leurs parents 
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Gilles a barré des bateaux dans lesquels son frère ramait. Ils n’ont que peu ramé ensemble, dû à 
leurs trois années d'écart qui ne leur permettaient pas, très jeunes, de ramer dans les mêmes 
catégories156. 
« C'est une fierté » explique Yves-Marc quand il a vu que son frère commençait aussi l’aviron. 
« Sur le moment tu ne réalises pas » mais après coup il se rend compte des bons souvenirs. Et de 
voir aussi ses neveux, il dit « c’est une jolie continuité », témoigne Gilles envers Christopher le fils 
de Yves-Marc. D’ailleurs Noé a justement précisé que ce qu’il l’a fait commencer l’aviron, outre le 
coup de pouce de son père, c’est que sa famille faisait partie du club. « C’est cool, parce qu’ils 
comprennent aussi ce que je fais ». Il y a toujours cette idée de partage et de discussions, de 
compréhension. 
De plus, Yves-marc a eu la chance, à sa demande, de pouvoir participer à des déplacements 
accompagnés de sa femme et ses enfants, à cette époque, en bas âges. 
Les parents de Gilles et Yves-Marc étaient très impliqués dans la vie du club, leurs fils me le 
rapportent. Noële et Jean-Christophe le précisent aussi : « ils étaient très présents quand on venait 
ramer »157, « ils étaient tout le temps-là »158, « ils étaient là à toutes les régates »159. « Pendant 15 
ans, elle s’occupait de tous les repas de l’ouverture de saison et tous les repas de clôture de 
saison »160 ce qui a valu à leur mère d'être nommée membre à vie. Leur père a fait partie du comité 
et a un peu ramé mais pendant peu de temps ; ce qui les rattachait tous deux à ce club c'était 
vraiment leurs deux fils. Yves-Marc parle de beaucoup de ses parents qui se déplaçaient aussi 
avec leurs enfants. Il parle aussi donc d’une pression supplémentaire lors des régates, de savoir 
que ses parents étaient tout le temps impliqué. « Ça m'agaçait un peu, […] t’es avec tes copains, 
t’es en régates puis il y a tes parents qui débarquent… Puis avec le recul je trouve ça chouette parce 
qu’en fait ils nous ont beaucoup suivi ». 
 
Gilles parle aussi d'identification, il s’identifie à Noé qui vit en quelque sorte ce que lui a vécu à 
son âge. Son approche reste neutre car il n’est pas moins fier de son autre fils qui lui ne pratique 
pas ce sport et aussi car il s’est lui-même accomplie dans ce sport à son époque. Ce qui est 
rassurant aussi pour lui, par rapport à Noé, c’est qu’il connaît le lieu où il est, qu’il a vu aussi 
s'épanouir son fils et ses amis, sachant qu’il faisait encore parti du club aux côtés du comité. 
Il est assez amusant de voir que tous les jeunes (seconde génération interviewée) ont tous et toutes 
affirmé que leur enfants - s’ils en ont - devront essayer l’aviron. Peu importe si leurs enfants 
décident d’en faire leur sport, l’essayer est une notion qui leur tient à cœur. On y voit comme un 
passage de témoin, un leg de leurs parents. Voir ses enfants partager la même passion que soi, 
c’est une certaine fierté. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
156 Les catégories durent en général, pour les jeunes, deux années ; U13, U15, U17, U19 
157 Jean-Christophe Martin, mardi 18.07.23, Préverenges 
158 Noële Martin, mardi 18.07.23, Préverenges 
159 Jean-Christophe Martin, mardi 18.07.23, Préverenges 
160 Yves-Marc André, mercredi 26.07.23, Morges 
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Chapitre 6 : Schéma historié. 
 
 
Ce chapitre résume sous forme d’un schéma illustré, les faits marquants de « l’Aviron et le FRCM 
au travers de l’Histoire ». Les éléments, déjà mentionnés dans les chapitres précédents, sont 
reportés dans un ordre chronologique sur deux siècles, et divisés en quatre catégories, de la plus 
« globale » concernant l’Histoire, principalement liée à la Suisse, à la plus « locale » concernant le 
Forward Rowing Club Morges.   
 
Les catégories sont les suivantes (avec la couleur correspondante utilisée dans le schéma) : 
- L’Histoire (gris) 
- L’histoire du Sport (blanc) 
- L’histoire de l’Aviron (noir) 
- L’histoire du FRCM (rouge) 
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XL. Deux sans barreur du FRCM, Mulhouse 2022 
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Chapitre 7 : Retour sur les hypothèses et la problématique. 
 

L’ « avènement » du temps libre a permis à la population de créer plus de lien entre les individus, 
facilitant la sociabilisation en dehors de leur profession, leur permettant de participer à des activités 
extra-professionnelles telles que le sport. Plus que simplement libéré du temps, les congés payés ont 
contribué à l’essor d’associations rapprochant les adhérents venant de milieux variés. Des liens se 
sont créés entre des personnes de professions, de classes, de familles et traditions dissemblables. La 
sociabilité étant un facteur important au bien-être de l’être humain, l’engouement pour les activités 
associatives n’en a été que plus important. Tout cela ayant participé au développement du sport ; de 
loisir comme de compétitions. De plus, prendre du temps pour soi pour prendre soin de soi s’est 
rattaché à ces pratiques physiques, devenu même obligatoire dans les écoles. Dans beaucoup de pays, 
le sport est donc mis en avant comme un moyen sociologique utile à la société ; le bien-être des 
individus, la santé du peuple en allant même jusqu'à l’honneur d’un pays, dans le cas des sports de 
compétitions lors de jeux comme des championnats internationaux ou les Jeux Olympiques.  
Le sport s’est démocratisé pour finalement devenir ce qu’il est aujourd’hui, une pratique commune et 
diversifiée. Celui-ci qui ne fut accessible qu’à un cercle fermé de personnes est désormais pratiqué 
par une multitude de personnes, venant de lieux divers, de sociétés et de classes diverses. La 
démocratisation du sport a permis à qui le voulait, quel que soit son origine ou son physique, de 
pratiquer un sport qui l’attirait. Il n’est pas nécessaire d'être athlétique pour pouvoir faire une activité 
sportive, ce qui auparavant était demandé. La diversification et la démocratisation du sport moderne 
a permis au plus grand nombre de pouvoir profiter d’une activité quotidienne plaisante et spécifique 
à chacun. Si on préfère être seul mais sortir de chez soi, rien ne nous empêche d’aller courir ; quelqu’un 
qui aime la mer ou les lacs peut s’intéresser à des sports aquatiques tel que le stand up paddle ; si 
l’on aime partager un moment à plusieurs, notre choix se portera plus vers un sport d'équipe. La 
démocratisation de ces pratiques permet d’ouvrir les portes du sport pour toutes et tous de manière 
très libre. Les contraintes encore connues sont les coûts qui ne permettent pas à tout le monde de 
faire partie d’un club ou de pouvoir s’offrir du matériel de sport. Évidemment le frein est aussi le temps 
que l’on peut y accorder. Même si on sait que nous gagnons en heure de temps libéré du travail, il est 
encore difficile pour certaines personnes de pouvoir pratiquer un sport à côté des heures de travail et 
des heures quotidiennes dédiées à la vie de famille, aux tâches quotidiennes…  
Grâce à cette expansion importante des sports à travers le monde, les plus petites communes ont pu 
accueillir diverses associations et apporter à leurs populations le plaisir de l’exercice physique. Ce qui 
est aussi très beau dans tout cela, est de voir que parfois ce sont même les citoyens qui lancèrent des 
initiatives de construction de clubs ou d’organisation d'événements sportifs. 
Les initiatives venant de la population sont plus fréquentes qu’il n’y parait et montrent à quel point 
certaines personnes peuvent être attachées à une activité de temps libre. 
Tous ces faits décrits au cours de ce travail se retrouvent dans le chapitre dédié aux familles Martin 
et André. Le club dans lequel ils ont toutes et tous ramé a débuté par de simples jeux entre citoyens 
- dans le cas du Forward -, puis par l’envie de certains de pratiquer un sport en particulier, pour ce 
qui est de la section aviron. On remarque donc déjà que ces clubs sont poussés par l'envie de chacun, 
et grandissent grâce à la passion de leurs membres, comme cette initiative totalement bénévole de 
reprendre la présidence et le comité du club, la reconstruction des locaux faite par les rameurs, ces 
aides en tant qu’entraîneur, membre de groupe d'organisation de repas de soutien… On a aussi un 
très bon exemple de l’expansion du club avec Jean-Christophe qui faisait partie d’une famille de 
profession rurale, qui montre combien le sport s’est ouvert à un plus grand nombre de personnes. 
L’« apport social » est extrêmement présent dans ces témoignages. On entend chacun d’entre eux 
parler de liens forts au sein de leur club ; on remarque qu’ils ont créé des relations de longues dates 
en se mariant ou en devenant les parrains et marraines de leurs enfants respectifs. On comprend une 
certaine attache envers leur sport et l’environnement qu’il apporte en évocation cette envie de 
transmission aux générations suivantes. 
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Revenons maintenant à nos hypothèses et à la problématique : 
 

1. La libération du temps personnel amène au développement des loisirs et du sport. 
 
C'est au XXème qu'est définie une limite journalière, puis hebdomadaire, du travail en France. C’est 
dans ce même siècle que les ouvriers suisses on le « Droit au repos ». 
Du coté des jeunes, l'école devient obligatoire et des cours de gymnastique et d’exercices de plein air 
sont dispensés ; ceci permettra aux élèves de découvrir les joies et bienfaits des activités physiques 
et leur donnera le goût du sport, entraînant l'intérêt pour les activités sportives extra-scolaires. 
Il est dit que le temps libéré, les congés payés ont « choqué » certaines personnes, habituées à 
travailler des heures, qui ont pu grâce à ces nouveaux droits, profiter de temps pour eux. S’installent 
alors le temps de vouloir s’occuper, occuper le temps libéré du travail et de la gestion familiale. Bien 
évidemment, il est connu que les classes les plus aisée profitaient déjà du bonheur de se divertir. Mais 
les congés payés vont permettre à toutes les classes de profiter de sortir de leur quotidien. Ainsi, à 
partir de la moitié du XIXème siècle, les loisirs se diversifient dans plusieurs domaines. Le culte du corps 
voit le jour petit à petit et le sport devient partie intégrante dans la vie de la société. Les règles au 
sein de ses domaines divers se forment, que ce soit dans le sport ou au sein d’autres activités de 
loisirs, jusqu'à même rendre le sport de compétition ouvert à n’importe quels amateurs et amatrices. 
Les associations se multiplient et le membres de celles-ci se font de plus en plus nombreux. Comme 
dit dans le chapitre 2 de ce travail, « On passe à une vision de vie collective qui pousse aux rencontres 
[…] »161. Donc cette hypothèse semble tout à fait réaliste. On remarque que des activités sportives 
sont désormais accessibles à toutes et tous, des loisirs et autres activités physiques sont dès à 
présents ancrés dans les habitudes au sein de la société moderne. 
 
Ceci nous amène donc à la deuxième hypothèse : 
 

2. Le sport n’est pas qu’une activité individuelle permettant le développement du corps et de 
l’esprit mais surtout un moteur dans la sociabilisation des personnes. 

 
Cet engouement sur le bien fait de la vie collective apporte un nouveau jugement envers le sport qui 
permet alors de multiplier les rencontres et cela dans des domaines plaisants et amusants. Les 
congés payés qui ont développé - de manière plus ou moins indirect - le sport apporte à la population 
plus des moments dédiés à la famille, aux amis et du temps pour soi. Le sport devient un réel outil 
de développement personnel par ses bienfaits corporels tout comme psychiques. A côté de cela, les 
associations et fédérations, par le biais de l'avènement du sport pour toutes et tous, se multiplient 
et incitent les gens aux pratiques sportives. Les activités de divertissements sont fortement 
appréciées et regroupent des personnes de tous milieux.  
Autre élément tout particulièrement affectionné du grand public dans le sport est la compétition. 
Pour s’amuser, de jeunes athlètes se lancent des défis, font des courses - comme les étudiants de 
Oxford et Cambridge en aviron - ou des matchs - tel que les étudiants anglais dans le parc de la ville 
de Morges en football - de manière « amicale » pour profiter de l'adrénaline du défi. Les individus se 
rapprochent et se rencontrent aux seins de leur club mais aussi à l'extérieur, en rencontrant des 
athlètes adverses. Le sport devient par ailleurs un centre d’intérêt qui rapproche les personnes par 
la parole ; on s'intéresse au même sport, on discute de la pratique, des entraînements, des courses, 
etc. Les familles témoins parlent de cette facilité à partager des discussions autour de l'aviron, leur 
sport commun.  
Le sport rapproche les individus mais leur permet surtout de créer des liens très forts, ce qui est 
également mentionnée et décrit dans le chapitre 5162. Il permet des rencontres diverses ; simple 
coéquipiers, meilleurs amis, parrains et marraines, futur mari ou femme… Des relations qui dureront 
de quelques mois à une vie entière. Le sport est le « déclencheur » de ces relations qui se poursuivront  
  

 
161 Fait référence à la page 16 
162 Voir page 44 
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en dehors de ce cadre, en s’invitant les uns chez les autres, en participant à des activités communes, 
en partant en voyage ensemble, en fondant une famille. 
 
Le contexte sportif n’est pas le seul domaine à permettre de tel rencontre, mais il est impressionnant 
de voir la rapidité de son évolution et les changements qui s’en suivent ; passé d’une activité élitiste 
à un moyen de sociabilisation importante. Le sport fini par prendre une énorme de place au sien de 
nos vies ; « À un moment, tout tournait là autour »163 souligne Jean-Christophe Martin dans son 
témoignage. Cet environnement de bien-être physique, émotionnel et social est alors très recherché, 
devient courant et un même un nouvel art de vie. Il apporte des traditions familiales grâce à la 
transmission de générations en générations aux seins des mêmes associations sportives, créé de 
nouvelles familles - en témoigne le mariage des Martin - et renforce cette envie de vie en société, de 
partage.  
 

3. L’aviron est un sport de passion, créateur de liens familiaux et amicaux. 
 
L’aviron fait partie de ces sports d’équipes qui rassemblent les équipages et permet de créer des 
liens très forts entre les individus. On peut en déduire, particulièrement grâce aux témoignages du 
chapitre 5164, que l’aviron a pu permettre à beaucoup de rameurs de créer des liens solides entre eux 
et maintenir ces relations sur le long terme. Pourtant, tous et toutes affirment que cela n’est pas 
forcément dû à ce sport spécifiquement. Plusieurs facteurs en lien avec ce sport ont joué un rôle de 
renfort de ces liaisons ; l’ambiance du club qui a pu mettre en avant des valeurs d’amitiés, les 
traditions pour rassembler les membres de l’association, pratiquer un sport pour lequel il faut 
s’entraider que ce soit en entrainements, compétitions ou dans la préparation et gestion du matériel. 
Ce n’est pas forcément l’aviron a proprement dit qui rassemble les sportifs mais des facteurs 
gravitant autour de ce sport, facteurs que l’on retrouve parfois dans d’autres sports ou dans d’autres 
activités de loisir.  
 
Ces trois arguments ont pu nous permettre de répondre donc à cette problématique : 
 
« Quel rôle le sport joue-t-il dans les relations sociales et familiales, étude basée sur l’histoire et 
des interviews de membres du Forward Rowing Club Morges ?» 

 
On remarque donc une forte importance de l’aspect « sociabilité ». Le sport joue un rôle de 
regroupement des personnes au sein d’une même pratique, ce qui, vu de ce point, peut presque 
paraître similaire à une religion. Le sport crée des amitiés, fait naitre des familles…  
Il permet aussi aux gens qui se côtoient déjà de se rapproche encore plus, de partager d’autres liens 
que « père-fille » ou « employé-employeur » ou « ami-amie ». 
On remarque aussi quelques exemples de scission dû au sport ; les rivalités au sein d’un club, les 
compétitions entre club, un désaccord entre membres d’un comité…  
Comme dans beaucoup de milieu, le sport est révélateur des qualités comme des défauts de chacun, 
il procure du positif comme du négatif, mais il en ressort plus de positivité, en témoigne le nombre 
sans cesse en croissance de pratiquants d'activités physique. Malgré certains aspects parfois plus 
compliqués, toutes personnes qui nous ont fait l’honneur de leur témoignage dans ce travail de 
maturité ont décrit leur expérience comme majoritairement positives, remplies de beaux souvenirs, 
des souvenirs gravés et dont ils parlent très volontiers. 
 
 
 
  

 
163 Jean-Christophe Martin, mardi 18.07.23, Préverenges 
164 Voir page 44 
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Chapitre 8 : Conclusion. 
 
Nous voici arrivé à la fin de ce travail de maturité sur « les souvenirs de famille ». Cette conclusion 
sera brève, et une simple entrevue des méthodes de ce travail. Ce fut un travail long, compliqué, rempli 
d’inattendus, mais passionnant et enrichissant. 
Je suis partie avec une idée assez vague de ce que deviendrait finalement ce travail. Je dois avouer 
avoir eu beaucoup de peine à me lancer, mais j’ai eu la chance d'être entourée d’aides précieuses, 
comme Monsieur Briand qui m’inspira l'idée d’un travail de maturité sur ma passion, l’aviron. 
J’ai pris beaucoup de temps pour lire des ouvrages, regarder des conférences et documentaires. 
Comme dans de nombreux projets, des difficultés sont survenues telle que la perte de certaines parties 
de mon travail, que j’ai dû réécrire, réarranger, etc… J’ai douté, j’ai parfois perdu de ma motivation. 
Ce projet est mon premier grand projet scolaire ; j’ai dû apprendre ce qu'était la création et la mise 
en œuvre d’un projet comme celui-ci et garder de la motivation, même lors d'imprévus. 
Malgré des difficultés, je suis parvenue à bout de ce projet en ayant trouvé une réponse à ma 
problématique et une résolution à mes hypothèses. 
De plus, j’ai appris énormément sur l’histoire du temps libre, du sport moderne et des familles 
interrogées, issues du club auquel j’appartiens. J’ai pris un plaisir immense à lire une des œuvres 
principales de mes sources, le livre « Sport et civilisation, la violence maitrisée » de Norbert Elias et 
Eric Dunning qui portent un regard très sociologique et psychologique sur la question des sports et des 
violences à l'intérieur de ceux-ci. Il aurait d’ailleurs été aussi très intéressant de pouvoir approfondir 
plus ce sujet, en se consacrant plus à cet aspect de « violence » et en posant, par la même occasion, 
plus de questions aux témoins sur ce thème. 
Pour ce qui est de L’histoire du Temps Libre, la question est vaste et on pourrait s'intéresser, à la place 
d’un sport, à une forme d’art, comme la musique qui regroupe aussi les personnes aux seins 
d’orchestres et qui s’est énormément démocratisée avec le temps. Le sport étant un de mes domaines 
de prédilection, cela fut plus intéressant pour moi de travailler autour de ce sujet, de manière à fournir 
un résultat qui me plaise et qui m'intéresse, en plus de pouvoir apporter aux familles Martin et André 
un travail basé sur leurs expériences. 
 
Je veux joindre à ces points positifs, une anecdote personnelle qui rend ce travail, pour moi, unique et 
appréciable. 
Il y a un an de cela, avant des entraînements au FRCM, Louise Martin - qui est une de mes coéquipière 
- me demanda, sur le ton de la plaisanterie, s'il était possible que j’effectue mon travail de maturité 
à son sujet, lorsque le temps de la décision du thème du TM serait venu. Cette blague faite, je n’y 
pensais plus jusqu'à ce que mon projet commence à voir le jour. Me dire qu’une simple blague de 
vestiaire se terminerait par l’officialisation de ce projet m’a donné encore plus envie d’approfondir 
mon travail et de faire au mieux pour les témoins. Mis-à-part Noé et Louise qui sont tous deux proches 
de moi en âge, je ne connaissais pas vraiment leurs familles. Je les avais déjà croisées et côtoyées 
mais uniquement dans le cadre de l’aviron. Qu’ils m’accordent du temps et le droit d'écrire sur eux et 
d'écouter leurs souvenirs m’a rendue et me rend encore remplie de gratitude. J’ai ri de leurs anecdotes, 
vibré des émotions qu’ils m’ont décrites ; les détails de leurs histoires, me rappelant parfois la mienne, 
me donnaient de petits frissons de bonheur. C‘est pour cela que la partie que j’ai préférée faire dans 
mon projet a été celle des interviews. Avoir la chance de discuter avec chacun d’entre eux et écouter 
leurs souvenirs m’a apporté beaucoup de bonheur et de motivation dans la conception de cet écrit. 
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La « famille », voici un mot important. La famille c’est ce qui vous porte, c’est elle qui vous apprend, 
qui vous nourrit des expériences, qui vous transmets ses traditions, de culture et de partage, qui 
vous soutient et vous aide… 
Nous n’avons pas forcément qu’une seule et unique famille mais autant que ce que le destin nous 
donnera. Ce ne sont pas uniquement nos parents, nos grands-parents, nos ancêtres - même si nous 
leur devons en général une reconnaissance importante. C’est également celle que nous créons 
autour de nous ; nos rencontres, nos amis, nos camarades, nos coéquipiers… 
 
Je pense que la famille, ce sont surtout les gens qui vous permettent de grandir un peu plus chaque 
jour tout au long de votre vie. Je dirais même que c’est la source principale de nos souvenirs. Les 
souvenirs de famille. 
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